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THE RITE OF STRINGS

De la visite rare
Réunis à l’occasion d’un trio éphémère, les wtuoses 

Stanley Clarke, Al Di Meola et Jean-Luc Ponty
sont de passage à Québec

Michèle LaFkrrière
Le Soleil

■ QUÉBEC — Stanley Clarke, Al Di Meo­
la, Jean-Luc Ponty: deux Américains et un 
Français, virtuoses du jazz, génies innova­
teurs, légendes vivantes. À eux trois, ils cu­
mulent des millions de disques vendus et 
sillonnent la planète, de Los Angeles à To­
kyo, en passant par Paris. Réunis une pre­
mière fois l’an passé pour une tournée eu­
ropéenne, ils s’amènent au Grand Théâtre 
de Québec jeudi pour l’un de leurs rares 
spectacles au Canada. L’événement est à 
marquer d’une pierre blanche, puisque d i- 
ci la fin de l’année, le gi-oupe sera dissout.,

InstaUé à Los 
Angeles depuis 22 
ans, le violoniste 

français Jean-Luc 
Ponty (ci-contre) 
travaille actuelle­
ment à un «projet 

(tfricaûf.Cir 
dessous; En plus 

de TTie Rite of 
Strings,le gui­

tariste américain 
Al Di Meola 

donne ces temps- 
ci des spectacles 

avec son autre 
groupe. Al Di 

Meola and the 
World Project.
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C
larke le bassiste, Di Meola le guitariste et Pon­
ty le violoniste ont beau avoir fondé le groupe 
The Rite of Strings l’an passé, ça ne les empe- 
che nullement de mener des carrières paral­
lèles. Moins d’une semaine avant le début de 
leur tournée nord-américaine, ils se trou­
vaient encore éparpillés aux quatre coins du ^obe^ Les at­
traper au vol pour des entrevues a nécessite bien de la pa­

tience et un soupçon de chance.
Stanlev Clarke avait trouvé refuge dans son ranch de Los 

Angeles, probablement affairé à écrire quelque musique de 
film. Al Di Meola se reposait dans une chambre d hotel de 
Tokyo avant la série de spectacles qu’il s’apprêtait à don­
ner avec son autre groupe, Al Di Meola and the World Pr^ 
iect. Et Jean-Luc Ponty, qui réside à Ixis Angeles depuis 12 
ans était à Paris, pour travailler sur son « projet africain » ; 
la combinaison qu’il a concoctée entre les rythmes afri­
cains et son propre style harmonique est en tram de voir 
naître une nouvelle fusion, aussi révolutionnaire, dit-on,
nue celle du jazz et du rock des années 70.

« Le spectacle de jeudi est au point, a assuré Jean-Luc 
Pontv, mardi matin, à l’autre bout du fil. Nous 1 avons pro­
mené en Europe pendant cinq sem-iaes 1 an passé, i uis. 
nous avons passé trois semaines dans un si udio de Los 
geles, en avril, pour enregistrer un album ensemble. » Sa 
sortie est prévue pour juiilet.

L’IDÉE DU TRIO VIENT DE DI MEOLA
L’idée de The Rite of Strings, c’est dans la tête de Di Meo­

la qu’elle a germée. « Ponty, je l’ai connu récemment mais 
Stanlev (Clarke) est un ami de longue date », raconte le gui­
tariste, la voix ensommeillée en raison du décalage horai­
re (14 heures séparent Tokyo de Québec). Di Meola, en ef­
fet avait rencontré Stanley Clarke en 1974, alors que ce 
dernier dirigeait avec Chick Corea un orchestre baptisé 1 Return to Forever. Ce fut alors le début de la gloire pour Di 
Meola, aujourd’hui âgé de 40 ans.

Comment décrire ce spectacle unique que nul n a encore 
vu à Québec et qui réunira sur scène trois musiciens hors 
du commun; Clarke, 44 ans, qualifié de « prodigieux bassis­
te acoustique, à l’articulation très sûre et à la justesse par­
faite, l’un des premiers à utiliser le slap » ; Di Meola. consi­
déré comme « le guitariste plus rapide que son ombre, aux 
recherches harmoniques et isthmiques audacieuses » ; Pon­
tv 52 ans, « chef do file aux Etats-Unis du mouvement jazz- 
rock, dont la virtuosité lui permet de placer sur son violon 
des doubles croches même sur des tempos très élev^ ».

« C’est un show entièrement acoustique, affirme Clarke.
11 combine le classique et le jazz, la musique ^tane et es­
pagnole, ainsi qu’une bonne part d’improidsation. »

« Ah oui, il y a beaucoup d’impro, au moins 75% du spec­
tacle confirme Ponty par la suite. L’intérêt du spectacle 
réside dans la qualité de chacun des solistes. L’interaction 
est très intéressante. Stanley et moi avons écrit des piè­
ces spécialement pour ce show. On les joue tous les trois 
ensemble en créant des variations lors de chacune des re­
présentations. »

Les musiciens font aussi des solos et reprennent des 
vieilles pièces. «Je vais refaire Renoissatice, mon premier 
succès qui remonte à 1976, poursuit Ponty. C’était un mor­
ceau acoustique dans un album plutôt électrique. Stanley, 
lui, jouera Sang ta John, une pièce écrite en 1 honneur de 
John Coltrane. »

LA TOURNÉE DES FESTIVALS
The Rite of Strings sera à Vancouver mardi, Edmonton 

mercredi Toronto vendredi et à Montréal samedi. 1.^ grou­
pe parcourra les États-Unis tout le mois d’août. » visitera 
ensuite l’Europe, le Japon et l’Amérique du Sud. Et après 

« Il n’y a pas de futur pour The Rite, jette Di Meola. C est

li

Le basMste Stanley Clarke trouve régulièrement refuge dans son r^ch de Los 
Angeles où il en profite pour composer des musiques deJUm.

un projet merveilleux, voué à une courte existence. Nous 
avons tous les trois tellement à faire. » Di Meola poursuivra 
la promotion de son dernier album solo. Orange and Bine.
Et il n’exclut pas l’idée de reformer un trio avec les stars de 
la guitare, Paco De Lucia et John McLaughlin, avec lesquels 
il s’était associé au début des années 80.

Stanley Clarke, pour sa part, espère 
continuer à écrire de la musique pour le 
cinéma; il attend d’ailleurs impatiem­
ment la sortie de Panther, le dernier film 
auquel il a collaboré. « Je veux aussi fai­
re pousser des tomates, me retirer à 50 
ans et enfin me reposer. »

Jean-Luc Ponty. qui a découvert le rock 
en 1969 avec Frank Zappa, veut mainte­
nant aller plus avant dans son explora­
tion de la musique ouest-africaine.

L’occasion de voir jouer ensemble ces trois \nrtuoses ne 
repassera pas de sitôt. Des horaires chargés et des intérêts 
différents les sépareront sous peu et Dieu seul sait quand 
leurs chemins se croiseront de nouveau. À savourer, jeudi, 
au Grand Théâtre.

Acoustique, le show 
combinera le classique et le 

jazz, la musique gitane 
et espagnole et fera 

place à de Timprovisation
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13h30.19h. 19h. 21h50
Pocahontas (G) ‘ V.F.
12h. 14h15.16h15.18h30. 20h30

_____
Foravar (13*) ’ V.O.A 

13h1S. 16h05.19h20. 22h 
Sur la Routa da Uadison (O) V.F.
13h30. ieh20.19»i05. 21h50
Pocahontas (G) V.F 
12h30.14h45.16M5.19t). 21h

Couch«-Tard Sam. 00h20l 

Coucha-Tard Sam. 23li20|

Coucha-Tard Sam. OOhlol

Coucha-Tard Sam. 23hisj 

Sam. du 23 au 29 juin 19951

Coucha-Tard Sam. 00h20j

Coucha-Tard Sam. 23hl

Tous les lioiumcs 
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CRITIQUE

an, ou la perpétuelle vengeance 
des bons et des méchants
Annie Morin

Le Soleil

■ QUÉBEC—Vengeance, comédie et action. Batmnn à jamais livre 
la marchandise une fois de plus, à grands renforts de méchants et de 

publicité.

Batman à jamais, c’est la 
vengeance à l’état pur. Deux-Faces 
(Tommy Lee Jones), un malfaiteur 
défiguré par l’acide, veut la peau de 
Batman. Il tend mille et un pièges 
plus originaux les uns que les autres 
à son ennemi. Batman se laisse ber­
ner facilement par les astuces de 
Deux-Faces, mais, invincible, il en 
ressort toujours frais et dispos.

Edward Nigme (Jim Carrey), un 
scientifique radicaiement fou, a 
conçu un appareil pour extirper les 
connaissances du cerveau des gens 
via leur téléviseur.
Nigme devient le 
Sphinx pour mieux 
traquer son patron 
miliiardaire. Bruce 
Wayne, qui a refusé 
de commercialiser 
son invention. Le Sphinx pose des 
devinettes à Wayne mais il est facile 
de prévoir qui aura le mot de la fin. Le 
Sphinx et Deux-Faces s’allient pour 
assouvir leur besoin de vengeance ; 
leurs efforts conjugués prennent tout 
leur sens quand ils découvrent que 
Batman et Bruce Wayne ne font 
qu’un.

Robin (Chris O’Donnell) prend part 
à plusieurs scènes d’action et de co­
médie. Jeune acrobate frondeur, il 
perd sa famille de façon tragique. 
Responsable de la mort de ses pa­
rents, Deux-Faces devient l’objet de 
vengeance de Dick Grayson, alias 
Robin. Bruce Wayne prend le jeune 
Grayson sous son aile et 1 invite à 
s’éjourner chez lui.

Malgré les avertissements de 
Wayne. Dick veut giener sa 
vengeance à bout. C’est la naissance 
d’une équipe parfaitement assortie.

Un divertissement réussi,
mais souffrant de 

quelques longueurs

Dr Chase Meridian (Nicole Kidman), 
psychologue renommée, vient ajouter 
la touche féminine et romantique au 
film de Joel Schumacher. Pour des 
raisons complètement différentes, la 
plantureuse blonde est fascinée par 
le superhéros et par Deux-Faces. La 
virilité du premier la charme tandis 
que le déséquilibre psychologique du 
second l’intéresse. La belle aura 
peine à choisir entre Batman et 
Bruce Wayne, au grand dam de ce 
dernier.

Et Batman dans tout ça? Trop oc­
cupé à sauver sa 
peau, il laisse les 
habitants de se dé­
brouiller seuls. 
Bruce Wayne a aus­
si sa part de tracas 
à régler avec le 

Sphinx. Tout juste a-t-il le temps de 
tomber amoureux du Dr Meridian. 
Wayne ne revêt son costume de 
chauve-soufis que pour aller combat­
tre ses ennemis... et séduire le Dr 
Meridian.

L W .

unDeux-Faces (Tommy Lee Jones) 
malfaiteur défiguré par l’acide, veut la 
peau de Batman.

UN FILM DIVERTISSANT
Batman à jamais est un moment 

de divertissement réussi, mais il 
souffre de quelques longueurs même 
en pleine action. Les clichés monopo­
lisent le scénario dès les premières 
images du film. Le Dr Meridian y con­
tribue largement avec un personnage 
qui perpétue les vieux mythes se­
xistes du cinéma américain. Nicole 
Kidman n’arrive pas à camper le per­
sonnage d’une professionnelle déter­
minée et sensuelle sans tomber dans 
la banalité.

Le troisième Batman supplante les 
deux premiers épisodes sur le plan

am MANEGE

des dialogues. Les répliques sont 
cinglantes, les jeux de mots subtils et 
les farces bien calculées, et ce malgré 
la traduction. Le nouveau réalisa­
teur, Joel Schumacher, a réussi à in­
tégrer avec succès l’humour à la re­
cette initiale de son prédécesseur, 
Tim Burton,

DES PERSONNAGES 
CRÉDIBLES

Il était grand temps que les concep­
teurs de la série au grand écran cla­
rifient l’origine de Batman. Le spec­
tateur est enchanté de découvrir le 
secret du superhéros. Avec Val Kil­
mer sous le masque de la chauve- 
souris. les émotions coulent libre­
ment, là où Micheal Keaton manifes­
tait plus de distance. À chacun son 
préféré...

Robin prend la place qui lui revient 
en tant que fidèle partenaire de Bat­
man, et c’est tant mieux. Chris 
O’Donnell est l’incarnation du Robin

Edward Nigme (Jim Carrey), un scientifique radicalement fou se ti^nsforme en 
Sphinx pour piéger son patron, Bruce Wayne. aUas Batman.

DE PLAISIR!

de la bande dessinée. Jeune, brave et 
insouciant, il fait frémir ies jeunes 
filles et rêver les jeunes hommes. 11 
ne serait pas exagéré d’attribuer à 
Robin les meilleurs moments d'aven­
ture et de rigolade de Batman à ja­
mais.

Jim Carrey, fidèle à lui-même dans 
le rôle du Sphinx, bouge, rigole et... 
agace. Pas de demi-mesure avec lui ; 
on adore ou on déteste. Le jeu de Car­
rey n'étonne pas particulièrement. 
Impossible de blâmer le personnage 
ou l’acteur, ne sachant pas très bien 
qui en est le responsable. Cependant, 
force est de saluer les prouesses et 
les mimiques de l’acteur.

TECHNIQUE REMARQUABLE
Les prises de vue sont remar­

quables. Le spectateur a l'impression 
de contrôler la caméra au gré do ses 
humeurs. Cependant, les mouve­
ments de caméra pèchent par excès 
parce que trop rapides et brusques. 
Le spectateur perd l’image quelques 
fractions de secondes, un temps suf­
fisant pour se retrouver quelques 
mètres plus haut ou plus bas, c est 
selon. Les scènes plus invraisem­
blables les unes que les autres ne 
manquent pas d’arracher des soupirs 
d’incrédulité au public dans la salle.

BATMAN À .JAMAIS (V.F.). Dramefanta» 
tique. É. U. 199.5. Réal : .hiel Schumacher. Prad . 
Tim Burton et Peter .VacOregor Scott. Scén.: Lee 
Balchter, .Janet .Scott Batchler et Akira Goldsman 
Phot : .Stephen Goldhlalt. Mont.: Dennis Virkler 
Mus.: Elliot Gotdenthal.

pour les représentations avant 18 h tous les jours 
ainsi pue les mardis en soirée

Certificats-cadeaux en vente à tous nos guichets
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FILM
GENRE RÉALISATEUR DISTRIBUTION

L’ÉCRAN CINÉMA
RÉSUMÉ ET APPRÉCIATION DU SOLEIL

COTE CLASSEMENT DURÉE

General 2h01

Cité dit Entants pardut
(La)

Drame fantastique
Jean-Pierre
Jeunet

Ron Perlman
Daniel Emilfork

Casper se reveie un gemu lamumc wna........ ----------- —^----- ---------------- -------—-
Sur une plate-forme en mer perdue dans le brouillard. Frank vieillit °*
réver II enlève donc les entants pour leur voler leurs rêves Étrange et captivant (-------)_

«**

***■*

Général 1h40

General 1h52

Coeur vaillant Aventures Met Gibson
Mel Gibson
Sophie Marceau

r«ver ii emeve uuiiv ----- -_____ _____ ___ _______ ,,
Au Xllle siècle un guerrier écossais prend la tète de patriotes
hymne èplTue à la Ühération des peuples Mel Gibson signe un vrai chet-d oeuvre (R Tj-------------------------------

13 ans 2h58

** General 1h50

Congo Aventures Frank Marshall

Dolores Claiborne
Thriller psy­
chologique

Taylor Hacktord

Don Juan DeMarco
Comédie senti­
mentale

Jeremy Leven

Épidémie (L') Thriller scientifique
Wolfgang
Petersen

Fils pretérè (Le)
Drame psy­
chologique

Nicole Garcia

undue VQuiom^ w.)ww, --------------- -- ^ .̂

Oustin Hotfman 
Rene Russo

Général 2h07

Général 1h50

Johnny Mnémonique Science-fiction Robert Longo
Keanu Reeves
Dolph Lundgren

Au XXIe siècle, un leune livreur se voit implanter dans le cerveau des données ultra-secrètes convoitées par la 

mafia

Pas vu 13 ans 1h40

Marche ou crève Drame policier John McTiernan

13 ans

13 ans

2h08

1h32

Mauvais garqons Comédie policière Michael Bay
Martin Lawrence 
Will Smith

Né pour être libre Comédie John Gray
Wil Hornefi
Helen Shaver

un adolescent se lie d affection avec un ^onire dressé et tente de lui r'e^onner sa liberté Film pour enfants pas w* Général 1h46

trop bête mais pas tellement brillant. (N.P.)

Paradis sous la mer
(Un)___
Petit musée de 
Vélasquez (Le)

Documentaire

Adaptation de choré­
graphies

Petite princesse (La) Conte

Howard Hall 

Bernard Hébert 

Alfonso Cuaron

Film 3 dimensions

Louise Lecavalier 
Markita Boies

Liesel Matthews 
Eleanor Bron

L’univers exceptionnel de la vie aquatique du Pacifique. Les requins vous passent sous le nez avec reflet tridi­

mensionnel. A voir pour la réussite technique (A.M.l

www*

Pas vu

www

Général 35 mm

Général

Général

Général

55 mm.

1h37

1h21

Pocahontas Aventures 16 ans 1h40

wwww

Scorpion noir Drame judiciaire Arne Glimcher
Sean Connery 
L Fishburne

seouire uiimai beiisuci ouvuu.a... -------r-________ ____ ____________________ —
Un avocat tente d’éviter la peine de mort à un ,eune Noir accusé du meurtre d’une fillette Thriller tiré 

roman à succès Bon film de vidéo sans plus. (N r.)

13 ans

13 ans

1h34

1h42

Sur la route de Madison Drame sentimental Clint Eastwood
CImt Eastwood
Meryl Sireep

♦ ★ ★ Général 2h08

1h30

Village des damnés (Le) Science-fiction John Carpenter
C. Reeves
Kristie Alley

Zigrail Drame d'aventures André Turpin
André Charlebois
D Berryman
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« Les trésors de la cinémathèque » 
au Musée de la civilisation

Mm.knk Paiuldis

Le Soleil

QUÉBEC — Le cinéma a 100 ans. Par­
tout dans le monde, on célèbre son an­
niversaire de diverses façons. La ville 
de Québec se joint à la fête en présen­
tant Les trésors de Irt Chiétixtlhèqite, 
au Musée de la civilisation, du 21 juin 
au 1er novembre.

La Cinémathèque québécoise vien­
dra en effet s’installer dans les locaux 
du musée de la rue Dalhousie cet été 
pour présenter 19 des plus grands 
films de sa collection. Chaque long 
métrage sera précédé d'un classique 
du cinéma d'animation.

La saison a débuté mercredi avec un 
film de Jean Renoir tourné en 19:«), Le 
crime rie Monsieur LriiiffP- Tout au 
long de l’été, plusieurs films des an­
nées (50 et 70, périodes de grands bou­
leversements mondiaux, seront pro­
posés aux cinéphiles.

Le 2H juin prochain, un film géorgien 
réalisé en 1971, Il était un merle 
chanteur, prendra l’affiche, l’armi les 
autres films qu’on pourra voir les 
mercredis. Terre en transe de 
(îlaiiber Brocha (Brésil 1907). Le 
Mandat de Ousmane Sembène (Fran­

ce-Sénégal Cantate du ( hili de
Humberto Solas (Cuba 1975) eiPsau- 
me rouge de Miklos Jancso (Hongrie 
1972). toutes des réalisations qui té­
moignent à leur façon de la volonté des 
hommes d’améliorer leurs conditions.

Le seul film québécois à l’affiche. A 
tout prendre de Claude Jutra (19(53). 
sera présenté le mercredi 9 août.

Également, clin d’oeil au cinéma

muet avec The General de Buster 
Keaton (États-Unis 192(5) et un film 
russe de 1929.Aa nouvelle Hahylone- 

Les représentations se tiendront à 
tous les mercredi à compter de 19 h à 
l’Auditorium 1 du Musée. Le coût d’en­
trée est de 1 S; il est nécessaire de 
réserver en téléphonant au (543-2 1 5(5.

»À
tout
prendre»
de
Claude
Jutra,
sera à
VaJJlche
le9
août.

S"3

MmU 
BRnl'il

|(1|IN'.
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CRITIQUE

Une quête
fantasmagorique 

de la jeunesse 
étemelle

I • La cité des 
enfants per­
dus regorge 
de person­
nages inquié­
tants. Ici, 
Dominique 
Pinon qui 
Ut re une per­
formance 
incontourn­
able dans le 
rôle multiple 
du
Scaphandrier 
et de ses six 
Clones. À ses 
côtés, Mlle 
Bismuth, 
Jouée par 
Mireille 
Mossé.

« La cité des enfants perdus » rompt avec la 
tradition du film français

Generière Brunet et Odile .Maillet interprètent deux cruelles soeurs siamoises 
avec beaucoup d'aplomb.

Mathiku Boivin

Le Soleil

■ Étrange et captivant. Tels sont les qualificatifs qui me viennent à 
l’esprit pour décrire le nouveau film des réalisateurs Marc Caro et 
Jean-Pierre Jeunet, La cité des enfants perdm. Place au rêve... mais 
aussi à l’absence de rêves, dans cette production qui bouleverse la tra­
dition du « film français ».
Le pétrolier dérive, nimbé de brume, 
entre un passé oublié et un futur in­
connu. À son bord se trouve Krank, 
scientifique triste et cynique qui vieil­
lit à une vitesse affolante parce qu il 
ne peut plus rêver la nuit. Autour de 
lui gravitent ses créatures, toutes le 
fruit de manipulations génétiques aux 
résultats aussi divers qu’inquiétants.

Tout ce beau monde obéit à Krank, 
qui leur fait kidnapper des enfants 
dans une sombre ville portuaire. Dans 
son fantasme, le savant croit pouvoir 
s’approprier leurs songes enfantins et 
ainsi retarder la fatale échéance qui le 
guette. Il trouve toutefois sur son che­

min Miette, une fillette dégourdie, et 
One, son compagnon herculéen.

À travers des péripéties morbi-co- 
miques, le duo se mesurera à la Pieu­
vre, aux Cyclopes, à Mlle Bismuth, au 
Scaphandrier et à Marcello-dompteur 
de puces-tueuses. Au terme de sa 
course fantomatique, le pétrolier ar­
rive à la Cité des enfants perdus, une 
sinistre plate-forme où Krank s est 
aménagé un laboratoire digne de 
Frankenstein. C’est dans cette an­
tichambre faustienne que Miette af­
frontera Krank... en rêve, bien sûr.

Caro et Jeunet en sont à leur deu­
xième long métrage. En 1991. tes deux

réalisateurs nous offraient üelica- 
te.sseii. un film acclamé par la critique. 
Aujourd'hui, après quatre ans passés 
à écrire, tourner et peaufiner leur pro­
jet (le tout dans le plus grand secret ! ), 
le tandem de cinéastes nous offre un 
film hors normes.

Quoique intéressante, ce n’est pas 
forcément l'histoire qui nous captive 
tant dans cette production. En effet, le 
thème n’est pas nouveau ; la quête de 
la jeunesse éternelle est, par sa force 
d'évocation, un lieu commun du ciné­
ma fantastique.

.Mais qu'on ne s’y trompe pas : le jeu 
des acteurs, les décors époustou­
flants, les effets spéciaux recherchés 
et l’ambiance onirique dans laquelle 
baigne l’action font de Lu cité des en­
fants perdus un film qui se démarque 
des productions françaises dites « tra­
ditionnelles».

Les décors d’abord ; que ce soit dans 
la ville portuaire, à bord du pétrolier 
ou sur la plate-forme, nous sommes 
entraînés dans un univers ressem­
blant beaucoup aux villes indus­
trielles du début du siècle. Jout est 
sombre, glauque, métallique, mais 
surtout gigantesque. On a l’impres­
sion que tout peut s’effondrer n’im­
porte quand pour engloutir les person­

nages...
Les acteurs? Judith Vittet, 1 inter­

prète de Miette, est percutante dans 
son rôle de petite rebelle au sale ca­
ractère. Son jeu solide, d un naturel 
remarquable, lui assure une présence 
à l’écran que vient bonifier sa jolie pi*- 
tite frimousse. Daniel Emilfork, en 
scientifique taraudé par son obses­
sion de rêver, en impose dans le rôle de 
Krank. Son jeu. à lui aussi, est archi- 
convaincant : il m’a fait un peu penser 
au Hannibal Lecter du Silence des a- 
yneaux... Ça vous dit quelque chose?

Dominique Pinon livre une perfor­
mance incontournable dans le rôle 
multiple du Scaphandrier et de ses six 
Clones. Les enfants perdus, en tout 
une dizaine de gamins que l’on voit 
sporadiquement, tirent eux aussi leur 
épingle du jeu. Enfin. Geneviève Bru­
net et Odile Maillet interprètent deux 
cruelles soeurs siamoises avec beau­
coup d’aplomb ; il faut les voir cuisiner 
à quatre mains, c’est spécial !

Les effets spéciaux, eux, sont carré­
ment surprenants. Qui aurait dit que 
le film français donnerait un jour dans 
le trucage hollywcwdien ? Caro et Jeu- 
net ont fait appel à la technologie, et 
force est de leur donner raison : cer­
taines scènes bénéficient grandement

des trucages délirants créés par Du- 
boi, Pitof et la compagnie BUE 

Ainsi, des images conçues par ordi­
nateur, des distorsions de plans et des 
métamorphoses en accéléré ajoutent 
une touche surréaliste à un film qui 
flotte d’avance dans l’absurde. Mais le 
plus étrange demeure quand même de 
voir des effets spéciaux, résolument 
américains, dans une production à 
saveur française très prononcée. Ce 
paradoxe sert pourtant très bien La 
cité des enfants pentus.

La possibilité de rêver prend beau­
coup d’espace dans la trame du film, 
et c’est pourquoi l’ambiance générale 
qui se dégage a une forte charge 
onirique. Rien n’est vrai, mais rien 
n’est faux; le réel et le rêve s’accou­
plent en un clair-obscur permanent. 
C’est pourquoi je reviens à mon pro­
pos premier: voilà un film étrange et 
captivant !

LA CITÉ DKS ENFANTS PERDUS. Drame 
fantastique. France /.W.5 Real.: Marc Car», Jean 
Pierre .leunet. Pnsl : Claudte Os-iard. Seen.: Gilles 
Adrien, .lean Pierre .Jeunet, Marc Car». Ph»t. I)a 
ri us Khiindji. Dir art.. .Marc Car». Cast.: .lean Paul 
Gaultier. Mu.s.. Angel»Hadalamenti. Int.:R»nPerl­
man. Daniel Eniilf»rk. .ludilh Vittet, Dammique 
Pinim
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Hé! Les petits amis, 
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DE lA FONIAINE AU DOIS

UNE NOUVEAUTÉ AU T.B.C .
Pendant tout l’été

Du théâtre-animation en pleine nature
1- „ nv<*c reiivironiieiiHMitDes décors superbes en harmonie av«

Musique - Humour - Hoiiiie humeur

De Diane (iarneaii
Un siMM tacle en pleine forêt avec

»(les niarionnettes et co- 
rAÎW\ médiens.à 14 heures.

LafleuT

médiens, à 14 heures, 
(In hindi an vendredi, 
du *27 juin an 25 août.
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Un théâtre d’été plus lyrique que jamais
-Hii.airk

Le Soleil

■ QUÉBEC — Mine de rien, l’été se fait de plus en plus lyrique. Qua­
tre des dix scènes théâtrales professionnelles de la région de QuébtH* 
pratiquent en effet une forme de sptectaele basée sur le bel eanto. Une 
telle concentration est unique au Québec.

k quoi tient le phénomène? Quel­
ques-uns de ses architectes postu­
lent les dispositions particulières du 
public local pour la mélodie bien sou­
tenue; tel autre se demande si le 
marché ne s’expose pas à la sur­
chauffe à étaler ainsi l’offre.

Le théâtre lyrique d’été, c’est en pé­
riphérie que ça se passe, à l’excep­
tion des Productions Arioso. Entrées 
en scène l’an dernier, elles occupent 
la salle du collège Marguerite-d’You- 
ville, à Sainte-Foy. D’est en ouest, on 
retrouve le Théâtre Musique^ en 
Scène, à l’Ange-Cardien ; le Théâtre 
Lyrique du Nord, à la station Le Re­
lais de Lac-Beauport, et le Théâtre 
des Fantaisies lyriques, à la Salle des 
Fêtes de Neuville.

Ces compagnies se produisent d’u­
ne à quatre fois par semaine dans 
des salles de 150 à 280 places. S’il se 
recrute principalement chez les 40 
ans et plus, leur public est étonnam­
ment varié dans sa provenance. Ani­
mateur du Théâtre lyrique du Nord 
depuis sa fondation, voici 11 ans, 
Yves Cantin a fait les frais de mieux 
le cerner, la saison dernière. Il a re­
censé des spectateurs de 235 loca­
lités. Une majorité provenait de la ré­
gion de Québec, mais il en a reçu aus­
si des États-Unis, d’Europe et d’un 
peu partout au Canada. En foi de 
quoi on peut avancer que le théâtre 
lyrique estival représente un attrait 
touristique non négligeable.

CRÉNEAUX ET
CONCURRENCE

Le plus achalandé des quatre, le 
Théâtre Lyrique du Nord propose 
quatre représentations par semaine. 
Son public a grossi bon an mal an de 
10 % pour atteindre les 7000 specta­
teurs l’été dernier. Néanmoins, M. 
Cantin ne cache pas son Inquiétude 
face à l’avenir. L’année qui vient sera 
cruciale, selon lui.

Tout en ne niant pas qu’une saine 
concurrence incite tout un chacun à 
améliorer son produit, il se demande 
si la scène lyrique estivale locale 
n’excède pas sa limite d accueil avec 
quatre producteurs. «Je pense qu il 
V en a trop, dit-il tout de go. Si chacun 
fait preuve d’originalité et se trouve 
un créneau, peut-être que ça ira, 
mais là encore, le bassin de popula­
tion de Québec n’est pas illimité... » 

Ceci dit, Yves Cantin ne s’étonne 
pas de ce qu’« on se cherche de l’ou­
vrage ». 11 note que l’exemple vient de 
haut, de l’Opéra de Québec qui, à son 
goût, distribue trop hors Québec.

Four rester dans le coup, M. Cantin 
fouille ses thèmes longtemps à l’a­
vance et, surtout, se met à l’écoute de 
son public. « Mon spectacle de cette 
année n’est pas celui que j avais pré­
vu ». avoue-t-il. 11 présente Marinvo, 
le prince de l'opéreite. Des airs va­
riés introduits par un personnage 
narrateur, telle est la marque de 
commerce du TLN. F-n 1 occurrence, 
la vie du célèbre chanteur nous est

LetiiM^lyriquej^val 

repr^ente un ajfrait 
touristique non négligeable

Yivs Cantin, du Théâtre lyrique du \ord. 
ne cache pas son inquiétude devant la 
proltfération des scènes lyriques.

racontée du point de vue de sa soeur 
Maria Luisa, interprétée par Natha­
lie Magnan.

L’OPTIMISME
Chez Musique en scène, une coo­

pérative de jeunes créateurs héri­
tiers depuis 1991 du Théâtre des 
Souvenirs lyriques, lui-même rejeton 
de La Orange lyrique, fondée en 1978

par Fernand Tremblay. Élaine Rioux 
se montre plus confiante. Non seule­
ment. la saison dernière, la troupe a- 
t-elle rempli à 89%) de sa jauge sa 
salle de 159 places, mais, signe 
prometteur, elle a constate un rajeu­
nissement de son public.

«Quand .Ariost) a ouvert l'an 
dernier, on ne l’a pas ressenti, nous 
confie la mezzo-soprano, par ailleurs 
auteure attitrée de la compagnie. On 
ne se nuit pas parce qu'on présente 
des produits différents. Si on per­
siste dans cette voie et qu’on offre de 
la bonne qualité, ce qui est présente­
ment le cas, je crois 
qu’il y a de la place 
pour nous quatre. »

Musique en Scène 
fait dans la comé­
die romantique vo­
lontiers légère, en 
insistant sur le jeu 
théâtral. «On se préoccupe beau­
coup du contenant car c’est notre 
façon de surprendre les gens et de 
les amener à aimer le contenu ». dit 
encore Mme Rioux. Cet été. le TMS 
embrasse un siècle d opérette et de 
chanson à texte dans un spectacle in­
titulé Lfl ««

Entendu qu’on n’en est pas à la 
saturation, elle juge « très positif » ce 
développement du marché lyrique 
estival. A faire masse, le genre de­
vient selon elle plus en évidence et 
plus à même d’exercer de l’attrait.

Même son de cloche aux Fantaisies 
lyriques. « L’arrivée d’Arioso ne nous 
affecte pas pour la bonne raison que 
nous disposons d une clientèle fidèle 
qui revient bon an mal an », affirme 
leur animateur, M. Vincent 
Coulombe, par ailleurs ancien des 
Souvenirs lyriques.

Tout comme chez Musique en

Scène, le public 
peut s’amener à 
la Salle des Fêtes 
de Neuville avec 
son gueuleton.
Des tables s’of­
frent aux pique- 
niqueurs. sur le 
bord du fleuve.
Installé là depuis 
six ans. le TF'L 
cultive l'humour; 
le litre de son spin-lacle de cet été. Le 
Barbier de Aearille. en témoigne. 
M. Coulombe écrit les textes montés 

par la compagnie et 
ne répugne pas à 
mélanger les gen­
res, à enchaiiur 
airs d’opéra et d’o­
pérettes avec de 
vieux tubes de Mar­
cel Amont ou de 

Fernandel. par exemple. 11 souligne 
aussi l’esprit de recherche qui 
émane des décors et costumes.

Arioso propose pour sa part des 
« fantaisies musicales bien documen­
tées autour de grands mythes», ré­
sume Cyrille-Cauvin Francoeur. au­
teur et metteur en scène attitré de la 
troupe. L’an dernier, elle s’est pen­
chée sur le personnage d’Yvonne 
Printemps ; cet été, elle pose sa loupe 
sur la destinée sans pareille de la 
modiste Coco Chanel.

Arioso, qui regroupe, avec les Jean-

CyriUe 
Gamin 
TYancoeur, à 
gauche, 
d'.irioso, et 
\lncent 
Coulombe, du 
Théâtre des 
fantaisies 
lyriques.

Francois Lapointe. Monique Poulyo 
et Jean-Clement Bergeron, de jeunes 
artistes lyriques à la carrière inter­
nationale bien enclenchée, s’est don­
né paradt>xalement pour objectif « de 
rejoindre le public qui n'aime pas 
l'art lyrique à prime abord ». D’où le 
soin que la troupe apporte à l’elé- 
ment scénique, souligne M. Fran­
coeur. Ses spectacles se veulent des 
boulevards à la Feydeau dans 
lesquels chaque pièce musicale est 
dramatiquement justifiée, explique- 
t-il. Le spectacle de cet été, qui com­
porte des teintes aussi bien drama­
tiques que triviales, emprunte à la 
musique des .lacques Offenbach, Os­
car Strauss et autres Leonard Bern­
stein.

Fort d’un public de plus de 3999 
spectateurs, l’an dernier, au collège 
Champigny, à L’Ancienne-LoreUe. 
Arioso espère en attirer 4999, cet été, 
dans la salle plus spacieuse du col­
lège Marguerite-d’Youville.

Théâtre les gens d’en bas
Direction artistique ; Eudore Beizile

lA FONDATION 
SHEWMltOOROlSE 
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Au pupitre • 
Frieder Bernius 
Musique thoralc 
des XlXe et 
XX= siècles 
Albert |. McNeil 
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pirituals 

folk tunes et 
concert pieces

Le mardi 18 juillet 1995 à 20 h 
au Palais Montcalm
(418) 670-9011 
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UNE COMEDIEDRAM&TIQU,

de William Gibson

T^xt^mmçois : Mormond CoHOC-Monjuis 
Mise en scène : Louise Loprode 

Assistée d'Anne Plamondon

Avec : Monique Spoziani et Henri Chassé 
Décor ; Richard Lacroix Costumes ; Ginene Noiseux ■ Éclairages ; Andre Rioux

Bonde sonore. Lorsen lupin
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À la découverte du Nord
. 1 J______Un premier guide touristique 

sur la Baie-Jâmes
Annk-Makik VmsAKi)

Lf' Soleil

■ RADISSON—Il y a le Parthénon qui domine 1 acropole d Athènes. 
À Paris, depuis l’Air de Triomphe, c’est la Grande Arche de la Défense 
qu’on aper(,*oit au loin, par temps clair. La centrale La Grande-L a la 
Baie-James, n’en impose pas moins avec son escalier de gean , sa 
cathédrale souterraine, «la plus gi-ande du monde». Et c’est ici au

QuébtH

■■0LL»B0R»TI0N SPÉCIALE GILLES SAVOIE

Roxane Fraser, en compagnie de Sherman Herodier. À gauche, un membre du
groupe visiteur.

Ici. c est-à-dire à 13!t0 kilomètres de 
Montréal par la route, à quoi s'a­
joutent les quelque 240 km qui nous en 
séparent. Pour s'y retrouver, rien de 
plus simple. Vous empruntez la 15, 
franc nord toujours, jusqu’au bout. 
C’est possible de faire plus court 
1202 km depuis Québec — en passant 
par le parc des Laurentides et Chi- 
bougamau. Là commence la Itoute du 
Nord, ouverte à l’automne 1993, qui a 
ceci de particulier qu elle est toute de 
gravier. On en dit beaucoup de bien. 
Mais des gens là-bas, qui préfèrent 
rouler en douceur, ne 1 utilisent autant 
que possible que 1 hiver.

Qu’est-ce que c'est que cette histoire 
de Haie-.Iames, de routes bordées d’^ 
pinettes de plus en plus rabougries à 
mesure qu’on avance, pour finalement 
déboucher sur un spectacle où le mot 
«démesure» prend tout son sens, et 
que chaque Québécois devTait voir au 
moins une fois dans sa vic’.^

LANCEMENT À RADISSON
C’est un livre. Raie .James, Le guide 

touristique, paru cette semaine chez 
VLB, sous la signature de Roxane 
Eraser, qui marque d’une certaine fa­
çon le point de départ. Le livre —qui 
oserait s’en plaindre’?— fut lancé à 
Radisson. ce village créé il y a exacte­
ment 20 ans, pour loger les bâtisseurs 
du complexe hydroélectrique, le bien 
nommé « projet du siècle ».

Des médias, dont LE SOLEIL, a- 
vaient été invités. Ce fut l’occasion de 
découvrir, en partie à vol d'oiseau ou 
au fil de l’eau dans les canots des Cris, 
une région qui donne envie de prendre 
son temps. Les pêcheurs, les chas­
seurs. tout ceux qui aiment le contact

avec la nature vous le diront. C est un 
endroit où on voudrait s attarder, sur­
tout que lors de notre visite, les terri­
bles mouches dont on se protège avec 
des casquettes à filet n’étaient pas au 
rendez-vous. Peut-être cela dépend-il 
du SEtlstice d’été? Le soleil éclaire 
jusqu’à presque 23 h, ces jours-ci, le 
ciel de la baie James.

Revenons au Guide, qui est le pre­
mier à vanter les mérites de cette terre 
du Moyen Nord, située entre le 49c et 
le .5.5e parallèle. 11 répond à presque 
toutes les questions qu’on se pose a- 
vant le départ : les numéros de télé­
phone des pourvoiries, les permis à se 
procurer selon qu on projette de tuei 
le caribou ou de taquiner la truite. Le 
régime des terres réparties en trois 
catégories, qui découle de la Conven­
tion de la Baie-James et du Nord qué­
bécois, est clairement expliqué. Pas 
moyen de s’y tromper ; le corégone est 
à l’usage exclusif des autochtones

ON VOUS ATTEND
Mais il n’y a pas que le gibier ou les 

poissons pour attirer. Encore que 
quelqu’un dans l’avion, entre Dorval 
et La (îrande, se soit souvenu d un 
omble de fontaine si gros qu’il avait 
fallu le couper par le milieu pour le 
faire entrer dans le four. Roxane Fras­
er, pour sa part, se plaît davantage 
parmi les gens, d où qu ils viennent. 
Elle était la au lancement, en compag­
nie de Sherman Herodier, qui dis­
tribuait les migu'èch, merci en langue 
crie. Sherman Herodier est celui qui 
l’a introduite dans son village de 
Chisasibi — qui signifie la gi-andc riv- 

— à cinq kilomètres de La 
Grande-2. 11 est attaché à l’agence

touristique Mandow. On lui doit cette 
phrase du Guide : « We’ve been getting 
ready for your visit since 5(MM) 
years...»

La ppcmicrp fois ijU6 Roxanc r 
s’est rendue à la Baie-James, c était 
en plein hiver. «.le n ai rien vu, dit-elle.
Il faisait trop froid.» Entendre des 
températures de -40. Mais ce n est pas 
ce qui a empêché le mercure de mon­
ter dimanche dernier jusqu’à 30.6. Des 
téméraires en ont profité pour se 
baigner dans un lac voisin de Radis­
son. C’est ce qu’affirme Pascal Sar- 
razin, qui travaille au kiosque d infor­
mation de la municipalité de la Baie 
.lames (la plus grande du Québex- avec 
sa superficie qui correspond aux deux 
tiers de la France, mais la plus faible 
en densité de population, avec moins 
de 30000 habitants, dont 12000 Cris
répartis dans neuf villages).

Chose certaine, ces jeunes n’ont pu 
nager dans La Grande. Le soir de no­
tre prtimenade en bateau, le sonar in­
diquait à peine plus de trois degrés, au 
centre de la rivière. Ça n’avait pas 1 air 
de déranger les poissons encore 
eux— qui avançaient très nombreux 
sur le petit miroir. Mais ce n’est pas 
tant la vie marine qui justifie l’emploi 
du sonar que le fond accidenté. La pi o- 
fondeur de l’eau est très variable, au 
point même de constituer un danger. 
Selon notre navigateur, c’est un effet 
de tous les chambardements provo­
qués par la construction du barrage. 
On ne change pas impunément le 
cours des eaux. Là-dessus, Z-c Guide 
se montre discret.

Le Festivol Internofionol ^
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ST-lRÉNf.L, CHARI.LVOIX (418) 452 .1515
CONCERTS • EXPOSITIONS • BRUNCHES-MUSIQUE

VENDREDI 23 JUIN
20H30

VENDREDI 30 JUIN
20H30

ALAIN MARION
flûte

NATHALIE TEEVIN- 
LEBENS
harpe
En l'église de St-
Irénée
23, ’
Soirée Les Arts du •« 
Maurier Liée

les vents réunis

Élaine Douvas, hautbois 
Philippe Magnan, hautbois 
Robert Riseling, clarinette 
Marie Picard, clarinette 
Nadina Mackie, basson 
Richard Gagnon, basson 
Fraser Jackson, basson 
Guy Carmichael, cor 
Michèle Gagnon, cor 21 $

Maurier Liée
LES BRUNCHES-MUSIQUE JIÏÎSLf
Dimanche, 25 juin Alain Trudel et Éric lagacé -.omuone et cont,ebo»e, ^
Dimanche. 2 juillet Lajos Molnar et Sonia Savignac ML^eque tzigane

information et RÉSERVATION: (418)
î|{> SRC LE SOLEIL iSâ (418)643-8131

L’HISTOIRE DU «GUIDE»
C’est donc pendant l’été 1993 que 

Roxane Fraser a vraiment découvert 
la Baie-.James. Du côté technique, elle 
avait une longueur d’avance, attri­
buable à ce qu’elle appelle « une cul­
ture d’entreprise». C’est qu’elle est 
employée, entre autres, depuis 14 ans, 
comme pigiste à Hydro-Québec. S est 
ajoutée, il y a six ans, la Société d’é­
nergie de la Baie-James où elle « con­
trôle la qualité des documents ».

L’idée d’écrire Le Guide, c’est à Ro­
bert Comeau, professeur d’histoire à 
rChiiversité du Québec à Montréal, 
qu elle la doit. Celui-ci a organisé l’an 
dernier un colloque pour les .50 ans 
d’Hydro-Québec. 11 s’est buté à l’ab­
sence d’information au plan touris­
tique.

Quant à la publication par VLIL ce 
qui est une première pour la maison 
qui s’intéresse à la fiction et un peu à 
l’essai, elle vient du fait que Robert 
Comeau y dirige une collection. 11 a 
soumis le projet au directeur Jacques 
Lanctôt, qui a donné son accord. Ro­
xane Fraser a mené l’oeuvre à terme. 
«Je ne voulais pas, dit-elle, faire un 
livre qu’Hydro ou les Cris haïraient. » 

Le résultat, on le tient. Le (lUide a 
reçu un accueil chaleureux à Radis­
son comme à (Jiisasibi. Nul doute que 
les Qui'bécois vont être bien contents, 
eux aussi, de le lire et de regarder les 
200 photos et cartes. Peut-être vou­
dront-ils ensuite se joindre aux visi­
teurs. ils furent 14000 l’an dernier — 
70% de Québécois— à admirer la cen­
trale souterraine, dite cathédrale, et 
son évacuateur d’eau, construit com­
me un escalier dans le roc. Mais de 
cela, on va bientôt reparler, comme 
aussi des Cris et de leur culture.
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Un public de 
talent !

LA FICHE

Les organisateurs de La Suit Félix 
Leclerc présentée samedi à La Maison de 
la Chanson m’ont invité à lire un de ses 
textes. Sincèrement, j’appréhendais une soirée 

sombre aux accents trop intello. Et bien non! 
Dans une salle comble, c’est sous le signe de la 

camaraderie que s’est 
déroulé ce spectacle 
très varié. Et croyez- 
moi, l’esprit de Félix 
planait sur la salle.
Ce que je garderai en 
mémoire est la géné­
rosité du public pré­
sent. Par ses applaud­
issements nourris, il a 
projeté sur scène toute 
l’énergie dont les inter­
venants avaient besoin 
pour bien s’acquitter 
de leurs tâches. Pierre 
Jobin et Alain Schrei-

.Main Dumas

Alain Dumas

4
Roger

Bourassa
cüllaboralion spérialf

ber ont concocté des numéros avec des gens de 
métiers différents, qui souvent n’avaient pas 
l’habitude de la scène. L’indulgence de ce public 
qui connaissait Leclerc sur le bout des doigts 
était remarquable.

Comme lors d’une fête entre amis, c est lut qui 
comblait les trous de mémoires de certains inter­
prètes et personne ne s’en sentait offusqué. Tous 
les numéros étaient relativement courts, la re­
cette parfaite pour que chaque heure ne 
s’éternise pas. En plus de nous présenter sur 
écran géant des documents d archives, des pho- 
tos splendides de Jean-Marie Villeneuve et un 
vidéo d’Yves Duteil interprétant L#” pef tf hoji- 
heur en présence de Félix au Théâtre de l île, des 
gens de talent ont lu des textes, des chanteurs 
ont respectueusement interprété Leclerc, tantôt 
avec assurance, tantôt avec une sympathique 
fébrilité et Pierre Bernier nous a même mimé la 
chanson Bozo.

Pierre Jobin a lu un télégramme en provenance 
de Budapest signé par le premier ministre 
Jacques l’arizeau et un autre de M. le maire Yves 
Duteil. Une soirée qui s’est déroulée sans for­
malité mais alimentée par un courant magique 
qu’on ne peut prévoir ou commander d avance.

L’ENSEMBLE TIRELOU :
POUR REDÉCOUVRIR FELIX

Au cours de cette soirée en hommage à Félix 
Leclerc, j’ai découvert un quatuor qui m a lit­
téralement séduit. L’ensemble Tirelou est forme 
de Carole Légaré qui dirige des chorales d en­
fants et le choeur du Faubourg Saint-Jean-Bap­
tiste, de Jean-Michel Borgeat, professeur de gui- 
tare et amoureux de la chanson, Anne Bilodeau 
qui a fait entendre le son de son violon dans 
plusieurs styles musicaux et Marc Maltais qui a 
été pendant'deux ans le contrebassiste de Chris­
tine Bernard.

Le ton enjoué de leur prestation vous fera redé­
couvrir le charme de Félix Leclerc. Vous pourrez 
les voir à l’oeuvre le 24 juin à 14 h au kiosque Ed- 
vnn Bélanger du Parc des Champs de bataille.

‘•ï £1.

Lf SOLEIt

L’esprit de Félix planait sur la Maison de la 
Chanson.

S’il pleut, le spectacle sera présenté au Musée du 
Québec. Le 25, c’est Le Moulin des Jésuites de 
Charlesbourg qui les recevra à 11 h. Une occa­
sion agréable de vous ramener à la mémoire les 
chansons de Félix et de les faire découvrir à vos 
enfants !

BONNE ST-JEAN-BAPTISTE !
Pour la circonstance, j’aimerais vous offrir le 

texte que j’ai lu lors de cetieNuit Félix Leclerc 
à La Maison de la Chanson. En 1980, année 
référendaire, Félix était l’objet d’un hommage à 
la télévision. Pendant l’émission, intitulée Mou 
cher Félix, il a lu ce texte tout simple :

« Le Québec est un pays divisé excepté quand il 
chante. Quand il chante, aucun ennemi ne peut 
le pénétrer et le briser en petits morceaux. Le 
Québec n’a pas de fusil mais il a des armes. Sa 
première, dans les débuts, c’était la religion, qui 
a empêché l’envahisseur de le briser en petits 
morceaux. Aujourd’hui, c’est la langue, h-t ou la 
langue est-elle mieux vêtue que dans la 
chanson ? Est-ce à dire que la chanson a sauve e 
Québec? Je ne sais pas si la chanson a sauve le 
Québec, mais je sais qu’elle 1 a unifié. C est tou­
jours elle qui attire tes plus grandes foules. “Tu 
te lèveras tôt, tu mettras ton capot et tu iras de­
hors”. Voilà ce qu’on m’a dit quand j avais dix 
ans Et aux enfants de dix ans, ce soir, je leur dis 
la même chose ; “ Chante, et le Québec ne mour­
ra jamais”.»

Félix Leclerc — Mars 1980

lieu de naissance ; Sorel 
Pale de naissance: lOmars 1961 
Fonction :anim‘acteur e!
Établissements scolaires : école secondaire Fer- 
nand Lefebvre de .'iorel. cegep de Trois-Krières, 
Iniiersile d'Ottawa et uniiersitéLaraL
Débuts: en 1986 à l'émission « Un Québec• à 
Télé Métropole.
Fait marquant : participation au • Festii'alJusIe 
pour rire» en 1987 dans la peau de Jean-Ouy 
Hood.
Soutenir particulier: fai tourné un sketch dans 
un vrai confessionnal. * sans filet » pour « Drôle 
de vidéo».
l'nion : lohanne Lesieurfût. avant d'etre mon 
épouse et « ma blonde », une Joueuse de baUon- 
panier pour l'équipe que Je dirigeais au secon­
daire.
Enfants : Delphine. 5 ans et .Antoine, z ans. 
Principal défaut : impatient.
Principale qualité : sincère.
Ma plus grande victoire: c'est une victoire 
d ’équipe. Avoir établi un record pour un téléthon 
au Québec. L'Opération Enfant-Soleil a recueilli 
5 millions S pour la cause la plus précieuse : les 
enfants.
.Ma plus grande défaite: le depart des .\or-
diques. . „ , t •
Le plus beau moment: au lit... quand Delphine 
et Antoine viennent nous rejoindre le dimanche 
matin. On sent qu'on a toute la Journée et toute 
la vie devant nous!
Quoi de neuf: des nouveautés à la radio, a la tele 
et à la scène. Et tout ça pour l'automne 1995...

Cette sournoise maladie

Lorsque vous lui parlez des quatre pontagi's coro­
nariens qu’il a subis il y a maintenant dix ans, les 
veux de Jean-(îuv Moreau s’allument. En lui men­
tionnant les causes reliées aux maladies de ciieur 

comme le stress, la cigarette ou le manque d’exercictj, 
le plus sérieusement du monde, il vous suggérera de 
vous méfier des diagnostics Imiteux. Lorsqu il s est 
rendu à l urgimce, il croyait souffrir d’un problème de 
haute pression alors qu’en réalité, il s’agissait d une 
maladie génétique appelée rhypercholestérolemie fami­
liale Pour vulgariser le sujet, il a mis sur pied «la 
Fondation canadienne de riiypercolesterolemie fami­
liale» avec sa conjointe tihyslaine (prononcer l.uy- 
laine)’Roederer, médecinH^hercheur attachée a «LIns­
titut de recherches cliniques de Montréal ».

À l’époque, le taux de cholestérol de Jean-(iuy 
tuait autour de 9,5, alors que la norme est d’environ .>,o. 
Aujourd’hui, bien sùr, il sumeille son alimentation, a 
cessé de fumer mais prétend ne pas avoir vraiment mod­
ifié sa façon de vivre puisqu’aussitôt la maladie identi­
fiée, on a pu la soigner. L’objectif de cette ondation est 
de permettre à la population de connaître les differents 
aspects et traitements reliés à cette sournoise maladie 
Il supervise la publication '
d’un périodique qui a pour 
nom Le récepteur, que 
vous trouverez dans les 
salles d’attente d’hôpitaux.
Son message est clair : lors 
de vos examents sanguins, 
exigez l’analyse de votre 
taux de cholestérol et s’il 
dépasse 6,5, entrez en com­
munication avec le mouve­
ment en composant le 
numéro 514-987-5740.

Dans le monde, on en 
dénombre un cas sur 500.
Au Québec, une personne 
sur 250 en est atteinte et la 
proportion augmente à un 
sur 100 dans des régions 
comme la Côte-Nord et le 
Lac-Sl-Jean. Le spectacle 
De Félix à Desjardins 
qu’il offrira le 28 juin sera 
présenté au profit de la fon­
dation. Les billets sont en 
vente au CHUL et au Ma­
noir du Lac-Delage.

Jean-Guy Moreau sera en 
spectacle le 28Juin, au 
Manoir du Lac-Delage..

Les anniversaires
24 juin 

Jean-Pierre 
Ferland 
Louise 

I.Ætraverse 
Michel Tremblay

25 juin 
Robert 

Charlebois 
Michel Côté 

George Michael 
Carlv Simon

26 juin
Martine Laforce 

Renée Martel 
Jacques Michel 

Chris Isaak

27 juin
Isabelle Adjani 

Donna Reed

28 juin 
Kathy Bates 
Mel Brooks

29 juin 
Guy Boucher 
Gary Busey

30 juin 
Lena Horne

Florence Ballard

À surveiller cette semaine
□ Pour la Saint-Iean : le 23, célébration nationale avec ac­
tivités, spectacles, feu de la Saint-Jean, feu d

^ ----------- — les Plaines d Abraham.
Spectacle de Marjo au Parc 
de la Chanterelle à Val- 
Bélair. Le 24, ouverture offi­
cielle de la Fête nationale à 
Sainte-Pétronille de l'île 
d’Orléans. Spectacle de Syl­
vain l^elièvrc, coin 10e A- 
venue et 3e Rue à Limoilou.
□ lY-emlère de la pièce No 
Chanel au collège Margue­
rite d’Youville.
□ Première de la pièce De 
La Fontaine au Bois ayvc 
Diane Garneau au Théâtre 
du Bois de Cloulongi'.
□ Spectacle de Claudette 
Dion sur le ItUV Umis .lolliet.

Le bon et le 
mauvais goût...

Selon le ma- 
g a Z i n e 
Feople, 
voici les person­

nalités qui se 
sont retrouvées le 
plus souvent sur 
leurs listes des 
mieux et moins 
bien habillées ;

Les grands ga­
gnants. la Prin­
cesse Caroline, la

S*?-,..

■> -.'1

LA MAISON CHRYSLER
de Charlaibourg

PRÉSENTE

Serge
LAMA

AU
TMCATRB CnRITOUK

Le 25-26-27 
OCTOBRE

BILLEfS 
[N VEHÏÏ 

mTEHANl

Sylrain LeUèrre sera dans 
Umollou, coin 10e Arenue et 

Se Rue, demain.

□ Ouverture du concours hippique de Quebec sur les 
Plaines d’Abraham.
□ Spectacle The tea party àla Salle Albert
□ Première du spectacle de Jean-(.uy Moreau, De hélix a
/Ms/Vin/Zw-v, au Manoir du Lac Dtiage. - <#,
□ Première du spectacle Mariano, Le prince de l opt relit. 
au centre de ski la' Relais.

Kerin Costner se 
classe parmi les 
mieux habillés.

Parmi les per­
dants, .Madonna.

Princesse Diana, 
Kevin Costner, 
Tom Cruise et 
.lackie Onassis. 
Les grands per­
dants : Sarah Fer­
guson, Madonna, 
Arsenio Hail, Da­
ryl Hannah et Ro- 
seanne Barr.

Cet été, c’est encore ^

PUIS DROLE
avec )EAN"GUY MOREAU...

au Manoir du Lac Delage! 1
RÉSERVATIONS : 848-1818 __________ 1

([fiuxlmiK
___Du 27 |uln Ml 19 MHtt à 20h30 —

avec Claire Pelletier et |ean-Pierre Lambert 
un spectacle signé lean-Cuy Moreau 

et lacques Beaudry-------

Évasion
4 Théâtre ^

^un billet pour le spectacle^

• un ref>as buffet
• la chambre pour une nuit 
À compter de 69*
P pm occ doubte Tum tt mvm m na
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ARTHISUEIS
COMMENTAIRE

Les arts visuels et le tiers monde culturel
Dany QriNK

Colldhorntioti spéciale

■ En mai était rendu public un sondage mené auprès de 2000 artistes 
québécois portant sur leur situation professionnelle et économique. 
Cette étude, réalisée par le sociologue Jean-Guy Lacroix en collabo­
ration avec Mmes Claude Bouffard et Francine Couture ainsi que l’U­
niversité du Québec à Montréal, révèle des données inquiétantes con­
firmant les conditions miséreuses des créateurs en arts visuels : non 
seulement gagnent-ils pour la plupart pitoyablement leur vie, mais ils 
doivent subventionner eux-même leur travail. Comment les artistes 
paniennent-ils à s’en sortir? Et la culture dans tout ça ! ?...

dure que les arti.sles en arts visuels re­
tirent bien peu de leur métier.

Comme le précise l'enquête, les mai­
gres revenus des artistes sont, de sur­
croît, rognés par les dépenses relatives 
à la pratique. Kn effet, les créateurs 
doivent la plupail du temps subvention­
ner eux-même leur art. Considérant 
que le coût moyen de telles dépenses est 
de 9368,8;t$ et que le revenu moyen tiré 
de l’activité artistique se situe, rap- 
pelons-le, autour de lOOOOS, il ne reste 
pas grand-chose pour payer le pain et le 
beurre.

La très grande majorité des artistes in­
terrogés lors de cette enquête, publiée 
sous le titre La situation des artistes 
en arts visuels en chiffres, ont répon­
du être des créateurs professionnels ar­
rivés à maturité. Parmi eux, 62,5% 
avaient accumulé plus de 11 ans d ex­
périence dans la profession, 
étaient des femmes et 87% avaient 
obtenu un diplôme unK’ersitaire.

Les données du sondage nous appren­
nent que, chez les répondants, le reve­
nu moyen obtenu grâce à la pratique

artistique dépassait à peine 10000$. 
Dans cette tranche, plus de la moitié 
gagnait moins de 5(K)0$ et le tiers ont 
affirmé avoir gagné moins de 1900$. 
Treize pour cent des artistes ont même 
répondu n’avoir rien tiré de leur art. 
Seulement 4,7% ont dit avoir gagné par 
leur travail 35000$ et plus. Considé­
rant que le revenu moyen des autres 
secteurs d’activités professionnelles 
tourne autour de 50000$ et que seule­
ment 3,3% des artistes obtiennent une 
telle rémunération, force est de con-

COURAGE ET IMAGINATION 
POUR CONTINUER

Compte tenu des chiffres précédents, 
il va sans dire que les artistes doivent 
s’assurer des revenus additionnels en 
dehors de leur champ de pratique. .\in- 
si, toujours selon le sondage, la moitié 
des artistes doivent investir plus de 16 
heures par semaine à des activités ré­
munérées autres qu’artistiques pour 
boucler leur fin de mois. À cet égard, 
l’activité la plus populaire demeure 
l’enseignement. Viennent ensuite tou­
tes les besognes alimentaires imagi­
nables, allant de fleuriste à serveur de 
restaurant.

Par ailleurs, les artistes ne se con­
tentent pas seulement de travailler en 
dehors de leur champ d’expertise pour 
arrb'er ; ce serait trop peu. À l’intérieur 
même de leur pratique, ils mettent en 
oeuvre une foule de moyens pour dimi­
nuer leurs frais.

Depuis quelques années, il semble que

dans les c-ours «à scrap» ou simple­
ment dans des terrains vagues. Plus 
encore, un nombre important d’artistes 
m’ont avoué réutiliser leurs anciennes 
oeuvTcs comme support.

En outre, la confection de son propre 
matériel apparaît aussi c'omme une so­
lution appropriée. Le cas de Terrance 
de Pietro, artiste de Québec qui a com­
mencé par réaliser lui-même ses pro­
pres couleurs à partir de pigments pour 
ensuite en faire un commerce, est bien 
connu. Enfin, pas besoin de mentionner 
que plusieurs peintres ont renoncé 
depuis longtemps à faire encadrer leurs 
oeuvres.

En arts visuels, exercer son art veut 
souvent dire misère.

la récupération représente pour plu­
sieurs un moyen idéal de couper les 
dépenses. Ainsi, au-delà de toute réfé­
rence à l’art d’assemblage, à l’art pau­
vre, au dadaïsme ou autres approches 
marquées par l’utilisation de maté­
riaux non traditionnels, nos artistes 
réalisent leurs oeuvres, en partie ou en 
totalité, à partir d’éléments trouvés 
dans le grenier familial, aux puces.
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*v«c LUCE DUFAULT • MORMAN OROULX • JUDITH BERARD • JASMINE ROV 
FRANK SHERBOURNE • PATSY GALLANT • MICHEL PASCAL • LES ÉTOILES NOIRES.

DU 5 AU 8 SEPTEMBRE 1995
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ET LA CULTURE!?...
Au Québec, en cette fin de siècle où la 

question nationale alimente plus que ja­
mais les débats politiques, il est dé­
solant de se trouver face à un tel cons­
tat. Les politiciens nous invitent à 
réfléchir autour d’un projet de société, 
à nous pencher sur notre identité cul­
turelle. Comment alors expliquer que 
nos artistes, terreau essentiel de notre 
culture, se retrouvent dans une telle si­
tuation? Ils sont pauvres, oubliés, voire 
méprisés.

Quotidiennement, nous sommes plu­
tôt pressés de rechercher notre identité 
du côté des hommes et des femmes d af­
faires ou du côté des stars au lieu de 
lorgner vers nos créateurs. Nous adu­
lons l’entrepreneur prospère qui a 
construit un empire mais méprisons 
l’artiste qui a bâti notre âme. Qui s’en 
plaindra? « De toute façon, I art, c est 
bon pour les pelletcux de nuages, les 
paresseux, et ça donne d là job à per­
sonne ! »

Aujourd’hui, la culture ne signifie plus 
grand-chose pour le passant, qui I asso­
cie indifféremment au divertissement ; 
n’ai-je pas entendu dire, l’autre jour, 
que nos meilleurs ambassadeurs des 
dernières années ont été Céline Dion et 
nos défunts Nordiques...

Mon indignation se transforme en 
honte lorsqu’un ouvrier rencontré par 
hasard dans le métro de Paris me fait 
l’élogt' de la pyramide du Louvre, me 
parle fièrement d’un peintre français 
du XIXième siècle et me mentionne 
avec un certain orgueil les noms de 
deux ou trois créateurs contemporains 
de son pays. Ici, comment être fier alors 
que les artistes en arts visuels font 
presque figure de parias, en particulier 
ceux qui dérangent et cherchent à 
éveiller les consciences.

Dans cette conjoncture, les créateurs 
ne peuvent compter sur le public pour 
survivre, ni sur les corporations qui in­
vestissent de moins en moins dans les 
arts visuels. Quant au gouvernement, 
en dépit des efforts louables consentis 
au soutien de l’art d’aujourd’hui, il sem­
ble que les subventions soient nette­
ment insuffisantes. D’ailleurs, les ré­
centes compressions budgétaires, tant 
au fédéral qu’au provincial, annoncent 
un avenir encore plus sombre.

I>as étonnant que les artistes en arts 
visuels qui n’ont pas encore été dé­
couragés doivent user d’imagination et 
de débrouillardise pour arriver à join­
dre les deux bouts et CHintinuer à prati­
quer librement leur art. Lspérons que 
notre swiété de demain saura un jour 
ri'connaitre leur rôle en s’y intéressant 
et en se préotrupant davantagi' de leur 
sort, qui est aussi le nôtre.

FÊTE NATIONALE 1995

Quebec!
'deaucoup,

Faeelomémentl
SUR LES PLAINES D’ABRAHAM 
Beau temps, mauvais temps !

LE 23 JUIN 1995 
DÈS 18 HEURES

/ i

CLAUDE DUBOIS
STEPHEN FAULKNER 
KAREN YOUNG 
CARL TREMBLAY

Programme des activités :

18 heures Pique-nique familial
20 h 30 à 23 h Spectacle continu
21 h 30 Feu de joie de la Saint-Jean
23 heures Feu d’artifice
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mier concert 
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du Domaine 
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U SOlï’l PATRICE lARütHE

De la musique plein 
les oreilles

Le Festival international du Doniaine 
Forget prend son envol ce soir

îi- *% ’ 'i* »
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Il SOLlll P»IRlCf lABOCMl

Annick Poithas

Le Soleil

■ SAINT-IRKNÉP:—La petite terrasse du Domaine 
Foi-ffet, à Saint-lrénée dans Charlevoix, respire le 
soleil. Au sud, le bleu du lleuve oeeupe tout l’horizon. 
Mais au nord, la nouvelle salle de concert est un \éri- 
table chantier de construction. Quelques férues, 
beaucoup de terre, et aucun espoir de concerts là 
dans les prochains mois. C’est donc à l’éjjlise de 
Saint-lrénée, ce soir, que le flûtiste français Alain 
Marion et la harpiste québécoise Nathalie Teevin- 
Lebens donnent le coup d’envoi au Festival interna­
tional de musique du Domaine Forget.

Ce festival a maintenant 18 ans d existenee. Cette année, 
il s’étend du 11 juin au 27 août et se veut RTand et innova­
teur La programmation artistique, préparée par Elise 
Paré-Tousignant assistée de Cuy Carmichael et Dominic 
Lemay, est diversifiée et cherche à sourire au plus vaste 
public possible. Brunchs-musique, chorale, chant gré­
gorien, musique de chambre, musique nouvelle, jazz, pia­
no, guitare, clavecin, hautbois réservent des surprises a 
qui veut bien prêter l’oreille.

LES NOUVEAUX (iÉNlES
Pour la première fois, les amateurs de clés de sol pour­

ront entendre de jeunes virtuoses qui se sont distingués 
dans de gi-ands concours internationaux. Le pianiste ri^se 
Konstantin Lifschilz. la jeune violoncelliste de 12 ans, Han 
Na Change! le trompettiste russe Sergei Nakariakov mon­
treront leur talent à l’Amérique.

De plus, la série «Nous irons jouer dans l lsle» sera 
présentée quatre dimanches de l’été à l’église St-Louis de 
l’Isle-aux-Coudres. Cette série de concerts commentes 
d’une heure regroupera quatre concerts sous différentes 
thématiques soit «trompettes et orgue» (11 juin), «les 
nûtes enchantées» (9 juillet), «les plus belles chansons 
d’amour» (3(1 juillet) et «quand l’aris se raconte» ( > août).

« C’est une saison de 40 événements. Et débuter le festi­
val avw un concert flûte et harpe n’est pas très courant ! », 
affirme C.inette (iauthier. directrice générale du Domaine.
« 11V a des jeunes musiciens qui débutent en carrière ^)ur 
lesquels tout le monde s’arrachera les billets dans 
quelques années. Ce sont des petits génies. Et puis il y a 
Régis Pasqiiier, Pierre Amoyal, le guitariste américain 
Manuel Barriiero. de grandes vedettes qui rexiennent cette 
année.»

UN ENDROIT MAGIQUE
Le nûtiste Alain Marion compte parmi les vétérans du IVv 

maille Forget. Depuis 17 ans, il revient chaque ete ensei­
gner à cette Académie de musique et de danse, fondée en 
1977 par le musicien, maintenant decode, l-rançoys 
Bernier « Lorsque I-’ran(,-oys a créé cette académie, c était 
un pionnier, un héros. Il a tout imagine. Au début, on don­
nait des cours dans des salles qui n’étaient pas appro­
priées. 11 faisait chaud. Mais nous étions tous imprégnés 
de l’envie de faire quelque chose», témoigiK' le musicien.

Pour lui le Québec a autant de charme que Diris, Nice et 
Salzbourg. où il est professeur. Il va jusqu’à dire que les 
paysages vallonneux de Charlevoix sont magiques qii ils
iennent du paradis terrestre. Il semble heureux de donner

les premières notes du festival, ce soir. «Ce sera un concert 
assez populaire, la flûte et la harpe sont deux instruments 
qui se marient bien au point de vue esthétique. La harpe 
est un instrument assez magique par lui-même et puis la 
flûte crée un mouvement. Le mélange de ces deux instru­
ments est assez inhabituel ». poursuit-il 

Chaque année, le festival du Domaine Torget attire en 
moyenne lOOOO amateurs de musique, pour la plupart des 
résidants de Charlevoix et des touristes. .Mais l’éte dernier, 
le festival a connu une baisse de fréquentation. (liiiette 
Gauthier prétend que l’ouverture du C asino de (. harleuiix 
n’a pas réellement influencé l’assistance. « Cette diminu­
tion n’est pas nécessairement reliée au casino, l.an 
dernier, on a fait une campagne de financement où on a ré­
colté 1 million8 auprès du public. Les gens qui avaient 
généreusement contribué à notre campagne avaient 
évidemment moins d’argent pour encourager nos concerts. 
On a aussi connu de la mauvaise température durant tout

le mois de juin. Nos taux d’assistance ont retrouvé un ry­
thme régulier plus tard en saison. »

DE LA MUSIQUE PARTOUT
(.’.Académie de musique et de danse du Domaine horget 

accueille encore cette été des centaines de jeunes musi­
ciens des quatre coins du globe, soucieux de parfaite leurs 
gammes. Ils sont là pour une, deux, ou trois semaines pour 
appieiàdre des grands maîtres. En marchant sur le Do­
maine, la musique est partout. On entend les notes qui 
s’échappent des salles de classe et des gens qui pratiquent 
sur le gazon, à l’ombre d’un arbre. Certains concerts du 
festival ont lieu dans ce petit paradis de musique. D autres 
sont présentés dans les villages de Charlevoix. Les billets 
sont vendus entre 21S et 23..A0S taxes incluses, mis a part 
les concerts commentés de l’Isle-aux-Coudres, qui coûtent 
108. Les billets sont disponibles à Québec, sur le réseau 
Billetech.

E LA CARTE LaPuce""*' Bell

Info-Festival Bell 
(418) 692-5200
Le Festival accepte les frais d appel

r

Df f lAlf ÜZ-PAfSER VIP POUR U f PiCIAClI DE

PHILIPPE 
LAFONTAINE I

VSYEZ-YI

Il y a 25 paires de laissez-passer VIP à gagner ! 
Tentez votre chance, appelez Info-Festival Bell.

Découvrez la carte LaPuce* Bell. Elle vous permet de faire des appels 
d'un téléphone public sans la moindre pièce de monnaie '
La cane LaPuce Bell est la première carte prépayée à puce électronique au 
Canada C'est génial vous insérez la carte dans le lecteur d'un téléphone 

public puis vous composez le numéro que vous voulez joindre Pas besoin de 
monnaie le montant de l'appel est débité automatiquement par la puce électronique 

Les appels locaux sont sans frais additionnels et ne vous coûtent que 25 c, les appels 
interurbains sont débités selon les tarifs interurbains en vigueur la carte LaPuce Bell est 

offerte chez de nombreux marchands de journaux et dans les magasins Téléboutique Bell 
Utilisez-la partout où vous voyez des appareils munis d'un lecteur de carte jaune

Pour participer au concours :
1. Appelez Info-Festival Bell au (418) 692-5200.
2. Mentionnez que vous désirez participer au concours de la carte LaPuce Bell 

et donnez vos nom, adresse et numéro de téléphoné
3. Dites combien coûte un appel local effectue à l’aide de la carte LaPuce Bell

A papner:
25 paires de laissez-passer VIP pour le spectacle de Philippe Ufontaine au pam d^a

Francophonie, le 10 juillet à 21 h 30 présenté dans le cadre du Festival d été international de Quête 
Les laissez pds.ser VIP comprennent des places assises près de la scène et un cocktail de 17 h à 20 h 
avec animation Et si le gagnant d'une paire de laissez-passer est abonné endate du tirage aux services 
interurbains Bell, il recevra en plus une carte LaPuce Bell d'un montant de 20 $ oherte par le Festival
25 disques compacts de Philippe Lafontaine et 25 casquettes du Festival d ete international

de Quebec offerts en collaboration avec le Festival
Le concours se termine le 6 juillet à 17 h Le tirage aura lieu le 7 juillet 1995 au cours de I émission 

« La Jungle » diffusée à CHIK-FM
Rogiemems du cor-.ours su- dpfrande au festival le concours est reserve au. personnes Sgees de 18 ans et plus

Festival d’été

01 fl y f B i c .^O

Votre festival L'équiviilent d'un billet ^^suns escale pour un lour du 

monde avec des artistes de vini^t-deii.x (22} pays sur les trois 

scènes e.Mérieures du Pare de la hraneophonie. du Parc du Parlement 

fl des .lardins de l'Hôtel de Ville. Votre macaron voux v donne accès 
s du f estival. Tant qu'U y aura de la place. ^ ,

pour les onze

loin

bon voyai>e ! ^ || C'est votre mocaron !
jaeiO LE St>LEIL hn tente chez les dépanneurs AMOeO de la region de QueK'c el sur lessiiesdukMnal
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VOTRE DU 23-24
ENVOYEZ VOS tOMML'NlQL’ÉS, CINQ 
JOURS AVANT PUBIJCATION, À;
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LE SOLEIL
C.P 1547. -lurc. leniiitiits.
9^5. chemin Saint Laiiùt.
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CIlfMA
«Les chiffres indiquent la valeur artistique de l'œuvre. 
(11 chef-d'œuvre; (2) remarquable. (3) très bon; (4) bon, 
(5) moyen; (6) médiocre; (7) minable

«La classification des films est établie par l Office des 
communications sociales Voici le barème d appréciation 
des films qui sont actuellement projetés sur les écrans 
dans les cinémas de Québec et de la Rive-Sud

* Les appréciations des films sont établies sur les copies 
présentées dans la province de Québec

CINÉPLEX CHAREST (S29-974S) Batman à jamais (4) 
I3h30, 16h15, 19h, 2th45 (13 ans) Congo (4) 14h. 
16h45. 19h30. 21hS0 (13 ans) Don Juan DeMarco (4) 
13h20. 19h10 (G) Johnny Mnémonique (5j 15h4S. 
21h15 (13 ans) Cœur vaillant (4) v.t. de Brave Heart 
13h30, 17h, 20h30 (16 ans) Casper (5) 13h, 15h15. 
17h25.19h35. 21h4S (G ) Sur la route de Madison (4) 
13h, 15h45. I8h40, 21h30 (G) Pocahontas (3) 12h30 
14h30. 16h30. 18h30. 20h30 (G) Marche ou crève; 
vengeance (4) vt. de Die Hard ill 13h35. 16h1S, 19h. 
21 MO (13 ans) Prix d'entrée 8$. 4.50$ (65 ans et ♦ et 
14 ans et 4.99$ pour les représentations avant 18h en 
semaine. Mardis et mercredis 4,99$

CLAP (650-CLAP) «La Cité des enfants perdus (4) 
12h30, 14h45. 17h. 19h15. 21h30 (G) Le petit musée 
de Velasquer (-) 13h. 16h (G) «Quand tombe la nuit 
(4) 13h15.17h30. 21h45 (-1 «ZIgrall (-) 14h15.17h15. 
2lh15 (G) «Le fils préféré (4) 15h15.19h30 (G) «Le 
prêtre (3) 19h (13 ans) Prix d'entrée 5.50$; 4.50$ 
moins de 14 ans et plus de 50 ans, 8$ pour les «Super- 
Primeurs les ven. sam dim,, 5,50$ du lun au leu

GALERIES DE LA CAPITALE (628-2455) Cœur vaillant
(4) Tous les )Ours 16h15, 20h Samedi 16h15, 20h, 
23h20(13ans) Marche ou crève - vengeance (4) v.f de 
Oie Hard III Tous les lours 21h30 Samedi 21h30, 0h20 
(16 ans) Batman à jamais (4) Tous les lours 13h30. 
16h, 19h. 21h50 (13 ans). Samedi 13h30. 16h. 19h. 
21h50. Ohio Casper (5) 12h45. 14h50. 16h55. 19h15 
iG) Congo (4) 12h30. 15h. 17h15, 19h35. 22h (G). 
Pocahontas (-) Tous les jours 12h, 14h15. 16h15, 
I8h30 20h30 Samedi 12h, 14h15. 16h15. 18h30. 
20h30. 23h15 (G). Prix d'entrée 8$. 4.99$ avant 18h et 
toute la journée du mardi. 4.25$ enfants et âge d'or.

LIDO (837:0234) Batman è jamais (4) 13h. 18h45. 
21h15 (13 ans) Sur la roule de Madison (4) 13h. 
18h40(G) Don Juan DeMarco (4) 21 hi 5 (G) La petite 
princesse (3) 13h Cœur vaillant (4) v.f. de Brave Heart. 
19h30. (16 ans) Congo (4). 13h. 19h. 21h15 (13 ans) 
Casper (5) 13h, 19h (G) Le baiser de la mort (5) 
21 hi 5 Marche ou crève; vengeance (4) v.t. de Die Hard 
III 13h. 18h40, 21h15 (13 ans) Prix d'entrée 8$; lun au 
jeu. 5.50$ 3$ pour les 12 ans et moins (sauf pour les 
films cotés 13 ans+) et plus de 65 ans.

MIDI-MINUIT (522-2828) Vidéos 18 ans Night Before 
11h30.14h10.16h50.21h10 Chevaliers du vice 12h35. 
15h15. 19h35 Le corbeau 8h45. 7h55 Forteresse 
9h55.22h15 Prix d'entrée 7$

PARIS (694-0891) Né pour être libre 15) 14h. 19h (G). 
Mauvais garçons (S) I6h15. 21 h15 113 ans) Les trou- 
bie-tète (6) i4h15. 19h15 (G) Le village des damnés
(5) f6h30 2th40 (13 ans) L'Epidémie (4) 13h45. 
13h45 (G) Dolores Claiborne (4) 16h15. 21h30 (16 
ans) Prix d'entrée Lun mer jeu 2$ Ven sam. dim 3$.

SAINTE-FOY (656-05921 Sur la route de Madison (4) 
13h30. 16h20. I9h05. 21h50 (G) Batman Forever (4) 
v.o.a. Tous les (ours 13h15.16h05.19h20. 22h Samedi 
13h15,16h05. 19h20. 22h, 0h20 (13 ans) Pocahontas

y v.f. Tous les jours 12h30, 14h45. 16h45. 19h. 21h 
medi 12h30. 14h45. 16h45. 19h. 21h, 23h (G). Prix 
d'entrée 8$ 4.99$ avant 18h 4.25$ entants et age d'or.

CINÉMA ALOUEHE (St-Raymond) (418-337-2465). 
Marche ou crève (4) 20h (13 ans).

CINÉ BISTRO. 291. St-Vallier Est Rens 648-6677 Le 
23 juin La chèvre (1982) 15h Un amour de Coccinelle 
(1969) v.oa 17h Easy Rider 11969) v.f. 19h. 22h30, 
0h30 Coccinelle è Monte-Carlo (1977) v.oa. 20h30 
Scratch Vidéo. Ed Wood 24h. 2h Le 24 juin Cosmos 
1999 'vo.a.l 13h Scratch vidéo: Ed Wood 14h 
Repulsion (v.o.a.) 15h Mystery Science Theater 3000 
I7h Little Nemo 19h Easy Rider it969) v.f 20h30. 
22h25 T'as dèjè vu è bout de souffle? 22h10 Rocky 
Horror Picture Show (V o.a I 24h Admission 18 ans

CINÉ-PARC BEAUPORT 1667-5362). Écran 1 (13 ans). 
Congo (4). Le courage d'un con (6). Écran 2 (13 ans): 
Marche ou crève (4). Le baiser de la mort (5). Écran 3 
13 ans) Batman è jamais (4). Scorpion noir (5). 
)uver1ure des guichets semaine 19h30. vendredis, 

samedis, dimanches 19h La projection commence au 
crépuscule Adm 8$ 14 ans et plus 2$; 13 ans et moins

CINÉ-PARC DE LA COLLINE (831-0778). Écran 1 (13 
ans) Batman à jamais (4). Scorpion noir (5). Écran 2 
(G) Casper (5| Major Payne (6| Ouverture des 
guichets semaine 19h30 vendredis, samedis, dimanch­
es 19h La projection commence au crépuscule Adm 
8$ 15 ans et plus, 2$ 14 ans et moins 4.50$ 65 ans et 
plus. 4.9M les mardis et mercredis

IMAX-LE théâtre. Un paradis sous la mer (3D). t2h. 
I4h. 16h Tards adultes 8$ 60 ans et plus et 12 à 17 
ans 7$. 4 à 11 ans 6$ En direct de l'espace (2D) 13h 
15h. Tards adultes 7$. 60ans et plus et'2 à 17 ans 6$. 
4 à 11 ans 5$ Programme double en soirée et en option 
J'aprés-midi 17h. 19h. 21h Tards adultes 11,75$; 60 
ans et plus et 12 à 17 ans 9.75$. 4 à 11 ans 7,75$ 
Gratud pour entants de 3 ans et moins occupant le même 
siège que l'accompagnateur Prix spéciaux pour groupes 
de 20 et plus Réservation sur caries de crédd VISA et 
MASTER CARD 627-4688 Rens 627-IMAX, 1-800-643- 
IMAX

LE CINÉMA DANS LA RUE. sdué au carrefour des rues 
Saint-Paul. Sault-au-Matelot et Saint-Pierre (Place de la 
FAO .e 24 juin Façade (court-métrage) et le contort et 
rindllférence (S) de Denys Arcand Gratud

S

THfÂIRf
AU DIABLE LA POPOTE. Comédie de Jean-Pierre 
Castilioux Avec Isabelle Dionne. Sébastien Éiias. 
François Girard Mise en scène de Christian Beaucage 
Mer ven sam 20h30 Billets 18$ à 22$ Collège de 
Lévis. 9 Mgr-Gosselin. Lévis Réservations (418) 838- 
3803 ou 1-800-839-3803 Se termine le 26 aoid

L INTRUS, comédie de Yves Amyot Avec Richard Aubé. 
Carol Cassistat Simone Chartrand Maryelle Kirouac 
Mise en scène de Nancy Bernier Mardi au samedi 
20h30 Billets semaine 22,50$ samedi 24 75$ Fortads 
souper-théâtre et prix de groupes disponibles Théâtre La 
Feniére 1500 rue de la Femére Ancienne-Lorette 
Réservations (418) 872-1424 Se termine le 8 juillet

MINISTRE A SOUS-LOUER de Michel Mercier Avec 
Pierre PoNin. Lmda Lapiante. Jack Robdaille et autres 
Mise en scène de Michel Nadeau Mardi au samedi. 20h 
Théâtre du Bois-de-Coulonge 1215 chemin Saint-Louis. 
Parc du Bois de Couionge. Sillery Billets 24$ Fortads 
souper-théâtre disponibles Réservations (418) 527- 
8833 Se termine le 1er juillet

LE DIVORCÉ DE BONAPARTE, par (équipe des 
Productions Épisode inc Tous les vendredis souper- 
théâtre Meurtres & Mystères restaurant Le Bonaparte 
680. Grande-Allée Est Prix table d'hôte et spectacle 
34 95$ Rés 647-4747

LE LAC LANGLOIS De André Jean Avec Jean-JKqui 
Boutet Pierre-Y/es Charbonneau Josée Deschênes et 
autres Mise en scène de Marie-Thérése Fortin Mercredi 
au vendred' /C -30 ^medi I8h et 21h Billets /taxes 
mcl i 22$ sam 24$ 50 ans et • (mer jeu) '8$ 
Forfaits et tanfs spéciaux pour groupes disponibles 
Théâtre délé Stoneham 1420 av du Hibou 
Réservations i4l8) 848-2411 Se termine le 12 août

AMIES A VIE. de Chantal Cadieux Avec Nicole Leblanc 
Pauline Ma'im Vincent Bolduc el autres Théâtre 
Beaumont Saint Michel 51 Route 132. Saint-Mir.hel-de- 
Beiiechasse Sortie 348 de I Autoroute 20 Mardi au ven­
dredi ?0h30 Samedi I9h et 22 (saut 24 juin ?0h30) 
Billets (taxes inci 24 50$ 21$ groupes 20 et plus 
Forfaits disponibles Réservations 1418 ) 884-3344

Québec
DÔ'v* Nollanil Qvarttt (Angleterre/États-Unis)
Somedi 24 juin à 20 h 30. 35$
wiileni Brouk«r KolUktisf (Holionde)
Dimonche 25 juin ô 20 h 30.18 $

'itiiY* B*r«tford, Han Bannink (Angleterre/Hollonde)
Lundi 26 juin à 20 h 30.18 $
Lae Koniti, Franx Kolfiman Pipa trio (Étots-Unis/Autriche) 
Mardi 27 juin à 20 h 30. 35$
Ja<kia Tarrason, Javon Jackson Quartat (Fronce/Étots-Unis) 
Mercredi 28 juin à 20 h 30.18$
Shaila Jordan, Stava Khun (Éîots-Unis)
Jeudi 29 juin à 20 h 30. 35$
Cassandra Wilson (États-Unis)
Vendredi 30 juin à 20 h 30.35$
John Stock Quartot (Manitabaj 
Samedi 1*' juillet à 20 h 30. 35$

BILLETS : 643-3377

A LA URRA55E JAZZ DU MUSEE
Spectacles gratuits tous les midrs entre le 23 juin et le !•' juillet 
Repos légers et rofroichissements servis entre 11 h 30 et 14 h 30

Le Musée du Ouéltec est subventienné p«r le ministère de la Cuttvre et des Ceffimunketiens du Québec

LE COFFRET, fantaisie
musicale Texte de Jean-François Laprise. musique de 
Dominic Laprise Avec 60 bénévoJes de la Ville de 
Loretteville. Mise en scène de Jean-François Laprise et 
Suzie Gobeil. 20h30 Au 277, rue Racine. Loretteville 
Billets. 10$, 6$ 16 ans et moins Forfaits souper-fantaisie 
musicale disponibles Réservations: (418) 845-5502

LE BARBIER DE NEUVILLE de Vincent Coulombe Avec 
Ghyslaine Couture. Christine Lanouette. Édith Tremblay- 
Gallienne et autres. Mise en scène de Vincent Coulombe 
Samedi, 20h Billets (taxes incl.) 22$. Prix de groupes 
disponibies Théâtre des Fantaisies lyriques. 745, Route 
138. Neuville Réservations- (418) 652-1608

LA BAGUE AU DOIGT de Élaine Rioux. Avec Joane 
Bellavance (soprano); Élaine Rioux (mezzo-soprano). 
Dany Vallerand (ténor), Réal Toupm (baryton). Mise en 
scène de Réal Toupm Samedis de juin et juillet. Samedis 
et vendredis d'aoOt 20h Théâtre Musique en scène. 
6870, boul. Sainte-Anne. Ange-Gardien A 7,8 km à l'est 
des chutes Montmorency Billets 17$. étudiants et 
entants 14 ans et moins 14$ Réservations: (418) 650- 
0562 Se termine le 10 septembre

N* CHANEL de Cyrille-Gauvin Francœur Avec Jean- 
François Lapointe, Josee La Roche. Monique Poulyo. 
Jean-Clément Bergeron. Au piano. Raymond Lepage 
Mise en scène de Cynlle-Gauvin Francœur Samedi 20h 
Collège Marguerire-d'Youville. 2700. ch des (Juatre- 
Bourgeois. Sainte-Foy. Billets (taxes incl.) 20$ 
Réservations: (418) 878-5510 Se termine le 2 septem­
bre

SPECTACLES
LES MYSTÈRES DE QUÉBEC, spectacle-événement 
inspiré de «Menaud maître-draveur» Mise en scène 
Ange Guiberf Chorégraphie Eddy Toussaint Avec 300 
chanteurs, acteurs, danseurs et musiciens Les 23, 24 
25. 27, 28. 30 juin et 1er et 2 juillet Admission 19h30 
spectacle 20h30 Aréna du Parc Victoria Coût 25$ Int 
648-1004

ELVIS STORY, biographie musicale Mer au sam 20h30 
Théâtre Capitole Rés 694-4444 ou 1-800-261-9903 Se 
termine le 2 septembre

MULTI MEDIA

MUSÉE DU FORT. Lut «il tièget de Québec Spectacle 
son et lumière sur l'histoire civile et militaire de Québec 
Sam et dim. 11h â 17h Sem. 11h â 15h Adm (taxes 
incl.) 5.50$. 4.50$ aînés 3.50$ étud Au 10. rue Ste- 
Anne

CENTRE D INTERPRÉTATION DU PARC DES CHAMPS- 
DE-BATAILLE. Pavillon Baillargé. Musée du Québec Mar 
au dim 12h à 17h30 Spectacle audiovisuel (45 minutes) 
sur l'histoire des Plaines d Abraham de la Nouvelle- 
France jusqu'à aujourd'hui Adm 2$. aînés et 13-17 ans 
1 50$ 12 ans et moins, gratuit Rens 648-4071

QUÉBEC EXPÉRIENCE 3D. spectacle en trois dimen­
sions Un voyage magique au cœur de l'histoire de 
Québec Un monde d'effets spéciaux sur huit surfaces 
d'écran Tous les jours ICXi â 22h Adm 6.50$. 4,50$ 
étud et aînés, gratuit pour les moins de 6 ans 
Promenades du Vieux Québec. 8. rue du Trésor Inf 694- 
4000

QUÉBEC ET LES GRANDES EXPLORATIONS, l'histoire de 
la fondation de Québec Spectacle sur écran géant Sam 
et dim 11h â I7h Sem 11h â 15h Explore. 63. rue 
Dalhousie Adm (taxes incl.) 5 50$ 4.50$ aînés, 3 50$ 
étud

I FEUX SACRÉS, spectacle son et lumière â l'intérieur de la 
Basilique Notre-Dame de Québec. 20 rue Buade Inl 692- 
3200 Mardi et vend 13h30. 14h45 I6h 18h30 Sam 
18h30et19h45 Adm 6$ 4$ étud

LES NUITS BLACK
ALI M. (lauréat du Prix Musiques du monde). Ce soir 
20h30 Musée du Québec Laissez-passer disponibles au 
643-3377
DAVE HOLLAND QUARTET. Samedi. 20h30 Musée du 
Québec, 1. ave Wotfe-Montcaim Adm 35$ Rés sur 
Billetech 643-8131
GOEFF KEEZER. Ce soir et demain 20h30 Café-specta­
cles du Palais Montcalm 995 Place O'Youville Adm 8$ 
Int 670-9011
FLEUR NOIRE L HEPTAOE D HARMONIUM •ITntè
graU. Ce soir et demain ?7h Le D'Auteuil. 35. rue 
d Auteuil Adm 6$
TINY BELL TRIO, jazz moderne Ce soir et demain ??h 
Bar l Empnse du Clarendon, 57 rue Sainte Anne Inf 
692 2486
MEL BROWN, blues Ce soir et demain 22h30 Calé
Blues 1018 rueSt-Jean Int 692-0001
RED HOT PODS, dixie Ce soir et demain 20h le
D Orsay 65 rue Buade Entrée libre
STÉPHANIE BlOOLE et le TRIO JACQUES FAUCHER.
jazz Ce soir et demain 22h Château Frontenac, 1 rue
des Carrières Entrée libre
LILITH, grunge alternatif Ce soir et demain 22h30 Chez 
Maurice 575 Grande-Allée Entrée libre 
VIZZAJ jazz Ce soir et demain 22h ( e Turt 1179. rue 
Cartier Entrée libre
CELSO et CARLINHOS MACHADO, ethno jazz Ce soir et 
demain 2fh (e Cactus 8i4 rueMyrand Entrée libre 
MUCKRAKFRS blizes Ce soir et demain 22h30 te

Bistro-X. 1063 rue St-Jean Entree libre.
MARIE-JOSÉE CAREAU, rythm & blues Ce soir et 
demain 21h30 Le Pavillon, 450, Gare du Palais Entrée 
libre
MOXY FRÜVOUS. rap. folk, soca alternatif Ce soir et 
demain 21 h. Le Drague. 815, Saint-Joachim.
PLUS SIX. fusion jazz. Ce soir et demain 22h30. Pub 
O'Zone. 570, Grande-Allée Entrée libre.
CARL TREMBLAY BLUES BAND, blues Ce soir et demain 
22h30 Le Vogue, 1170. d’Arligny Entrée libre 
QUARTEHE DENIS LEPAGE, jazz. Ce soir et demain 
22h30 Le Mundial. 965, route de l'Église. Entrée libre.

MUSIQUE
FESTIVAL INTERNATIONAL DE MUSIQUE DU DOMAINE 
FORGET. Alain Marion flûtiste et Nathalie Teevin-Lebens. 
harpiste Ce soir 20h30 Église de St-Irénée.

RICHARD TOUPIN. musique mystique. Samedi 20h 
Salle Albert-Rousseau Coût. 18.50$ fiés 659-6710

BARS/RESTAURANTS

Stéphanie Biddle, jazz et rhyfhm'n blues Tous les 
vendredis, durant les soupers du Manoir Montmorency. 
2490, av Royale Beauport. Rés 663-3330
- Groupe iTandella. Ce soir 21h30 Groupe Azur. 
Samedi 22h Bar Le Gorille 1106, av Cartier Entrée libre. 
—Les Pichou, Glasgow. Brak Molotov et Fuel. Auj. de 
17h â 23h. sur la terrasse de la Fourmi Atomik. 33. rue 
d'Auteuil.
- Duo Yvon et Bob. Jeu. au sam. 21h30. Hûtel Motel Le 
Voyageur, 2250. boul Sainte-Anne
—Trie Michel Boyer, tous les vendredis et samedis. 22h 
Bar Sens-Unique. 1030. boul des Capucins Entrée libre. 
Int. 523-9868
-Duo Richard Lavoie et Robert Cyr, jeudi au sam. 22h 

Bistro Le Pape Georges, 8, rue Cul-de-Sac, Québec
- Jean-Marc chansonnier. Ce soir 19h et samedi 20h et 
de 15h â 19h Steve Labrecqua Café bistro Crescendo. 
859, av Myrand

Roger Génois et Mario Brassard, mer à sam Bar Les 
Yeux Bleus, 1117 1/2. rue Saint-Jean 

Benito el Serglo. accordéonistes et Roberto pour la 
sérénade. Tous les soirs Restaurant Au Parmesan. 38 
rue Saint-Louis,

Serglo Zélioli. accordéon 17h30à21h30 Tousles 
vendredis et samedis Bar Caucus du Hilton 
—Opium, mer au dim Bar Au vieux Chêne, 84, roule 
Kennedy. Lévis
- Earl Leblanc «Daddy Coentry>, 18h Restaurant Le 
Caucus du Québec Hilton Rés 647-6521

Duo Roland et Winston du groupe A Bon Dance, 
country & retro mix Jeu â dim Memphis Tennessee, 
550. Père Lelièvre.

VERNISSAGES
GRANDS DE CHEZ-NOUS. collectif dârtistes. Le 24 juin 
16h (îalerie du Trait-Carré, 7985. rue Trait-Carré Est. 
Charlesbourg L'exposition se poursuit jusqu'au 20 août

COLLECTIF D'ARTISTES. Le 24 juin.t6h Maison 
Magella-Paradis. 7970, Trait-Carré Est. Charlesbourg. 
L'exposition se poursuit jusqu'au 30 juillet

CORPORATION DES LOISIRS SAINTE URSULE colloc- 
Ht d'arts visuels Samedi. lOh à 21 h Centre de loisirs de 
Ste-Ursule rue Hamelin. Ste-Foy

DIVERS
CENTRE DE MÉDITATION SRI CHINMOY. atelier pratique 
de méditation offert â tous Samedi de lOh â 16h Cégep 
F-X -Garneau 1660 boul de l'Entente

TOURNOI DE WHIST 19h Centre communautaire 
Duberger, 2341 Duberger Bens 681-4458 ou 3931

EXPOSITION des oeuvres de Denise Lroche. Lise 
Renaud. Gabriel Dion et Jacques Bouthiiietts samedi 
9h30 â 19h dans la cour du restaurant le Moulin de Saint- 
Laurent

FESTIVITES DE TA 
SAINT-JEAN

QUÉBEC 23 juin — Ptainoi t Abrtbem (beau temps, 
mauvais temps) 18h pique nique familial avec 
amuseurs publics et animation miisicale par Marie 
Thérèse Fortin ?0h30 â 23h spectacle continu avec 
Claude Dubois Stephen Faulkner Karen Young. Carl 
Tremblay 21h30 teu de Me de la Saint-Jean 23n feus 
d'artmce 24 juin 13h â 16h JerdUn dt I HMdl de 
Ville spectacle intentulturel (en cas de pluie au sous sol 
de l'église St Jean Baptiste 470 rue Saint-Jean) 
t0h30 messe en l égllte (ainf-Jean-Baptisto animée 
par les pièces musx.aies de la -Messe québécoise* de 
herick Hoiidy prér.édée è 10h per un tencart du -Choeur 
du Faubourg* Caatra tommueiulelre tdeeerd 
lerertne. 390 rue Arago Ouest 10h30 mena chantée 
survie d un brunch familial Adm 5 99$ adulte. t .99S tO 
ans el moins Pert féllM-l.eclen. rue du Petit

npl;
Spectacle d'auteurs avec Isabelle Ijouture et Martin 
Lavoie et Ivy & Reggie 17h30; Duo Gervais Lessard et 
Claude Morin, musique traditionnelle québécoise En 
cas de pluie, le spectacle a lieu â la Maison de la 
Chanson.

MUSÉE DE U CIVILISATION. 24 juin — 12h â 13h30: 
dégustation de produits québécois préparés par des 
restaurateurs de renom. Coût: 2$. 12h3() Musique et 
danse traditionnelle avec La Vignolon de la compagnie 
Danse Migrations Défilé de la Saint-Jesn-Baptiste. 
13h30' départ du Musée vers la place de Pans Une 
trentaine de jeunes Saint-Jean-Baptiste défilent â bord du 
Trolley de Ville accompagnés par les musiciens et les 
danseurs de Migrations

MUSÉE DE L'AMÉRIQUE FRANÇAISE. 24 juin — 13h et 
14h30.1 Ensemble Nouvelle-France, chants pour la Fête 
nationale.

PLACE ROYALE. 24 juin — 14h et 15h30 musique et 
chansons traditionnelles avec le groupe Entourloupe 
15h30' gâteau de la Saint-Jean à partager avec 600 con­
vives

CHARLESBOURG 24 juin — Moulin des Jésuites. 11h 
spectacle musical par l'Harmonie de Charlesbourg. 
dîner champêtre, levée et satut au drapeau, spectacle 
de danse avec la troupe La Manikoutai Entrée libre 
Stationnement à l'Hôtel de ville. En cas de pluie, les activ­
ités auront lieu au gymnase du Patro de Charlesbroug.

SAINTE-FOY. 24 juin — Parc Saint-Mathieu, chemin 
Quatre-Bourgeois, Ste-Foy. s/rl8h30 groupe de musique 
pour les 6 â 12 ans Les Maillots bleus.

SAINT-LAMBERT DE LAUZON. 23 juin — 20h15 
Spectacle de variétés avec le Magicien Jack

VAL-BÉLAIR. 23 juin — Parc La Chanterelle. 20h30 
Buper spectacle avec Marjo Adm. 5$. 18 ans et plus. 3$. 
- de 18 ans Apportez vos chaises En cas de pluie, spec­
tacle présenté à l'aréna 2 Glaces. Feus d'artitice. 22h30 
24 juin — Parc municipal Belle-Eau 7h, 9h et ffh. 
Pêche â la truite Accès aux résidants de Val-Bélair seule­
ment Laissez-passer obligatoire sur preuve de résidence 
â la Bibliothèque Félix-Leclerc Permis de pêche obliga­
toire Base de plein air. 11h30 Activités familiales, jeux, 
maquillage, animation Entrée libre En cas de pluie à Tin- 
ÿrieur des chalets de la Base Gymnase de l'école Jules- 
Èmond. 20h30 Soirée quèbécofso organisée par le Club 
de Tâge d'or Ouvert â tous. Adm. 5$ zS juin — Aréna 2 
Glaces. tOh Brunch de l'Association des gens d'affaires 
deValBélair Adm 8.50$ adultes. 4.50$ 6 â 12 ans gra­
tuit moins de 5 ans École Jules-Émond. 18h45 Bingo 
du Club Kiwanis Adm 10$ Billets en vente dans les 
commerces

DOMAINE JOLY DE LOTBINIÉRE. Route Pointe-Platon. 
Sainte-Croix. Inf 926-2462 24 juin — 11h levée du 
drapeau, 12h. pique-nique, 14h, concert. Visites guidées 
Si pluie, animation et concert remis au 25 juin

LES SEPT CHUTES, route 138 est, sortie Mont Sainte- 
Anne 24 juin — 11h30 meut de la Saint-Jean. 12h 
musiqua et danse avec l'Ensemble St-Gelais. maquil­
lage, clowns, ballons 16h30 clôture des activités Adm 
(taxes incl.) 13 ans et plus 6$, 6 â 12 ans. 4$. 5 ans et 
moins avec parent gratuit

LOISIRS
VILLAGE DES SPORTS. Tous les jours, de lOh â 19h 
Inf 844-3725

LA PÉTANTOTHÉQUE. Centre multifonctionnel 
(pétanque tables de mississippi et de billard, jeux 
divers) Tous les jours de 10h à 23h Au 2226. boul de la 
Rnre-Sud, Saint-Romuald inf 834-5389

RÉCRÉATION MÉDIÉVALE avec le groupe du Havre des 
Glaces Activités diverses festins, tournois Inl 627- 
9216 (Benoit Fiset) ou 687-5097 (Yves (atrance)

AQUARIUM OU QUÉBEC. 1675. av des Hôtels. Ste-Foy 
Int 659-5264 Tous les jours 9h â 17h

ANNEAU GAÉTAN BOUCHER. SaInte-Foy Pratique de 
patin â roues alignées Soir lun au sam t8h30 â 22h 
Jour mer au dim 13h â 16h30 Admission enfant, 
1.25$, adulte 2,50$ Location d'équipemem sur place 
entants 4.25$ adultes. 5.25$ Int 654-4462

Visins COSTUMÉES ou VIEUX QUÉBEC animées par 
des personnages historques Tous les jours, départs en 
anglais ou en français entre 10h et 16h Durée 1h30 
Coût 9$. 8$ aînés. 5$ étudiants gratuit moins de 8 
ans Inf etrês 694-1411

GRAND CANTON DES CHUTES SAINTE ANNE. 206. Côte 
de la Miche Beaupré Sur la route 1.38 â 30 mm de 
Québec Site naturel avec belvédères et ponts suspendus 
pour admirer la chute et son canyon Services navette 
pour personnes â mobilité réduite, restaurant, aire de 
pique-nique terrasse boutique Vendredi 9h â 17h 
Samedi 8h â 18h Adm 0 â 5 ans gratuit 6 â 12 ans 
1 50$ 13 ans et plus 5.5()$

RÉSERVE NATURELLE DES RÉSURGENCES. Boischatel 
Visite du rentre d'interpétation et excursion sur le site

avec un guide interprète Découvrez des fossiles et 
apprenez leur histoire Mer au dim 9h â 17h Coût 2$ 
adulte. 5$ famille Int 649-7399

PLAGE DE U BAIE DE BEAUPORT sduée è Textrémité 
sud du boul Henri-Bourassa Ouvert tous les jours de 
12h â 20h et les sam dim de lOh à 20h Pour les véli­
planchistes, cyclistes et promeneurs inf 666-2364

LES SEPT CHUTES, route 138 est. sortie Mont Sainte- 
Anne Visite guidées â la centrale hydro-éleclrioue et au 
barrage, centre d interprétation, sentiers pédestres, 
belvédères aires de pique-nique et de jeux Vendredi 
lOh â I7h Samedi 9h â I9h. Tous les jours de lOh â 
17h. Coûts (taxes incL). 13 ans et plus 6$. 6 â 12 ans 
4$, 5 ans et moins avec parent gratuit Tarifs pour 
groupe (25 et plus) Int 826-3139

Découvrez QUÉBEC ET SES RIVES â bord du bateau- 
mouche Vitré et climatisé Capacité de 200 passagers 
Excursions de jour, durée 1h30. Coûts: 19,75$. étud et 
âge d’or; 16.75$. 6 à 12 ans. 9.75$ Excursions du soir: 
dîner-croisière avec réservation (durée; 3 hl: coût 
58,75$ (taxes incl.) Forfaits disponibles Inf etrés. 692- 
4949 ou 1-800-361-0130. •

PARC DE LA CHUTE-MONTMORENCY, haut de la Chute 
accessible de 8h30 â 23h. bas de la chute accessible de 
8h30â21h Téléphérique 9hâ23h Int 663-2877

RÉSERVE FAUNIQUE DU CAP TDURMENTE Situé â 50 
km â l'est de Québec (15 min de Sainte-Anne-de- 
Beaupré). Tous les jours 8h30 â 17h. Visite du centre 
d'interprétation, documents audiovisuels et 18 km de 
sentiers aménagés pour la randonnée pédestre, activité 
d'interprétation «L’oeuf est dans le nid». Coût: 4$, 3$ 
étud et aînés, gratuit pour les moins de 12 ans avec 
adulte Rens. 827-4591

JARDIN ROGER-VAN den HENOE situé â proximité du 
pavillon de l'Envirotron (boul Hochelaga et Du Vallon). 
2000 espèces et cultivais regroupés par familles 
botaniques, démonstration de compostage domestique 
Ouvert de 9h â 20h tous les jours Trois guides sur place 
Visites guidées disponibles au 656-3410.

SITES HISTORIQUES
PLACE ROYALE. Visite commentée du berceau de la 
civilisation française en Amérique Durée. 50 mm. (en 
français ou en anglais) Départ du 250. rue du Marché- 
Finlay Tous les jours â lOh, 11h. 13h. 14h. 15h, 16h, 
I7h Diaporama relatant l'évolution de Place-Royale 
Tous les jours de lOh â 18h au 215. rue du Marché- 
Finlay. Entrée libre Démonstrations mobiles: le charreti­
er de Place-Royale et le canonnier de la batterie Royale 
Tous les jours de lOh â I2h et de I4ht5 à I8h Maison 
Hamal Bruneau. 3 1/2 Place Royale L'atelier du patri­
moine vivant Rencontre avec des artisans qui exercent 
des métiers traditionneis et travaillent sur des métiers 
anciens Mardi au dim . de lOh â I8h Entrée libre

LIEU HISTORIQUE NATIQNAL CARTIER-BRÉBEUF. Tous 
les jours de tOh â 17h Visite de l'intérieur d’une réplique 
du navire de Jacques Cartier et d'une maison longue 
amérindienne. Visites guidées. 175, de l'Espinay. 
Québec Tant: 2,50$. tarifs spéciaux pour aînés, enfants 
et familles. Int. 648-4038

CENTRE D INTERPRÉTATION DU VIEUX-PORT-DE- 
QUÉBEC Tous les jours. lOh â 17h. Découvrez l’atmo­
sphère d'un des plus importants ports du monde au XIXe 
siècle. Visites guidées, 100, rue Saint-André Tarif: 
2,50$; tarifs spéciaux pour aînés, enfants et familles 
Accessible aux personnes handicapées. Int 648-3300.

FORT-NUMÉRO-UN-OE-LA-POINTE-OE-LÉVY. Tous les 
jours de lOh â 17h. Fort du XJXe siècle construit pour 
protéger Québec d'une attaque américaine: vue splen­
dide sur le fleuve et la ville de Québec Visites guidées. 
41, chemin du Gouvernement, Lévis Tarifs. 2,50$, tarifs 
spéciaux pour aînés, enfants et familles. Ttccessible aux 
personnes handicapées Int 835-5182

LIEU HISTORIQUE NATIONAL DE LA GROSSE-ÎLE.
Ancienne île de quarantaine ayant accueilli plusieurs mil­
liers d'immigrants de 1815 â 1941 Visites guidées Situé 
à 48 km de Québec, face â Montmagny Oittérents for­
faits avec départs de plusieurs quais Information 563- 
4009

MOULIN DES JÉSUITES DE CHARLESBOURG. 7960. 
boul Henri-Bourassa Ven 18h â 21h: Sam Dim. 13h â 
17h. Visites commentées du moulin banal construit en 
1740 et visites guidées du Trait-Carié Rens 624-7799.

L'iLOT DES PALAIS, site archéologique (1716) du palais 
de l'intenrjpnt Bégon, de la brasserie Jean-Talon, des 
magasins du roi Salle de consultation, vidéo 
Vendredi.lOh à 17h. à compter de samedi tous les jours 
de lOh à 17h Au 6. rue Valliére (pied de la côte du 
Palais). Éntrée libre. Int 691-6092.

VISITES OU ChATEAU FRONTENAC guidées par un per­
sonnage de la fin du t9e siècle Tous les jours de lOh à 
18h Départ â chaque heure, durée 50 mm Tarifs 4,75$, 
3.50$ aînés: 2.50$. 6 â 16 ans Visite de groupe (15 per­
sonnes et plus) en tout temps sur réservation Prix spé­
ciaux pour groupes Rés. Anne Géry inc. 691-2166

PARC DE L'ARTILLERIE. 2. rue d'Auteuii (prés de la 
porte Saint-Jean) Visites guidées, en compagnie de per­
sonnages en costumes d'époque, de la redoute Dauphine 
(1712), du logis ries officiers (1785), de la fonderie de 
I Arsenal (1903) et d'une maquette de Québec (1806) 
Dégustation de pain de ménage, thé. Tous les jours, aux 
heures de lOh â 17h Adm 2,50$. 1,25$ 6 â 16 ans, 
1,75$ 65 ans el plus: 5$ famille Inf 648-4205

FORTIFICATIONS DE QUÉBEC. 100. rue Sainl-Louis 
(près de la porte Saint-Louis) Plus de 4.6 kilomètres de 
remparts â parcourir en découvrant l'histoire de Québec 
Visite guidée de 90 minutes Tous les jours lOh à 17h 
Adm. 2.50$ 1.25$. 6 â 16 ans. 1,75$ 65 ans el plus, 5$ 
famille Int 648-7016

CITADELLE DE QUÉBEC et MUSÉE DU ROYAL 22« 
RÉGIMENT. Tous les jours, visites guidées â compter de 
9h et cérémonie de la Relève de la Garde â lOh Les 
mardis, jeudis, samedis et dimanches, â 18h. cérémonie 
de la Retraite Coût 4.50$. 4$. aînés. 2$. 7 â 17 ans. 
Rens 694-2815

MANQIR MAUVIDE-GENEST. 1451. chemin Royal. St- 
Jean lie d'Orléans Visites guidées du Manoir datant du 
régime français (1734). Circulation dans les dillérentes 
pieces meublées Collections ethnologiques Tous les 
jours de lOh â 17h Adm. 3$ adulte. 1.50$ enfants 10 â 
16 ans. 8$ familles, prix de groupe

MAISON F-X GARNEAU. 14. rue St-Flavien (coin 
Couillard), Vieux-Québec Authentique maison bour­
geoise fin XIXe siècle où loçea notre historien national. 
Visites guidées samedi et dimanche â 13h. 14h30. 16h 
(sans rendez-vous) En tout autre temps sur réservation. 
Rens 692-2240 Coût 5$

VOÛTES DE LA MAISON BOSWELL 171. rue St-Paul 
Rens 682-0754 Met Sam. Oim 12h â t8h , Jeu ven 
12hà21h

MAISON ALPHONSE DESJARDINS. 6. rue du Mont- 
Marie. Lévis Rens 835-2090 Lun au ven 10hâ12het 
13h â 16h30 Sam Dim 12h â 17h Visites guidées 
Rens t -800-463-4810, poste 2090

MAISON HENRY-STUART, 82. Grande-Allée Ouest, au 
coin de Cartier Cottage â l'anglaise datant de 1849. 
Décor intérieur et mobilier authentique Magnifique 
jardin de style "naturaliste" Visite guidée aux heures, 
entre 11h et 17h Un thé est servi Coût 5 $, t 
les entants accompagnés Réservation 647-4347

VILLA BAGATELLE. 1563. chemin Saint-Louis. Sillery 
Cottage anglais de la fin du siècle dernier, un jardin avec 
cascade, roseraie, rocaille, sous-bois Forfaits offerts aux 
groupes visite commentée (durée t h) Coût 2$. t$ 
entant L heure du thé avec visite (durée 2 h) ou visite 
des grands domaines et jardins de Sillery (durée 2 h) 
Coût 5$. 3$ entant Int et rés 688-8074

MAISON DES JÉSUITES. 2320. ch. du Foulon. Sillery 
Site témoin de la culture française et autochtoneParc 
archéologique, tout â pain, lepee, chapelle Forfaits pour 
groupes visite commentée (durée t h), coût 2$, 
enfants t$ Dégustation de mets amérindiens avec visite 
du site (durée 1h30| coût 5$. enfants 3$ Visite com­
mentée repas traditionnel amérindien et contes et légen 
des (durée 1h30) coût 25$. entants 15$ Inf et rés 
688-8074 1 -

Îratuit pour
3'-

1 ou 654-0259

OANSES SQCIAITS
DANSE EN LIGNE, pratique tous les vendredis 21h 
Carrefour liberté 2165 Robert Gittard Beauport

SOIRÉE avec l'orchestre «les .Jobbers* .Samedi ?0h,10 
Centre communautaire de Beaupré Adm 6$

64^077
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DIVERTISSEMENTS
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PEANUTS
.et j'ai rêvé que 

j'étais étendue dans 
un magnifique

cham^^

Soudain

U

lECQIIIOE

l'INSOllU

HAGARIHORRIBLE
Hagar. voici mon homme cte loi 

________ __________________ ,------------------- ‘ 4-4

Attention, il n'est pas reconnu 
pour son sens de l'humour

Je ne peux pos le porlet main
tenant Diane April est encore,, 

dons mo chombre t

POUR LE MEILLEUR ET POUR LE PIRE
w,April, va jouer avec Pouf 

est dehors

Alors, 
trouve- 
toi des 
jouetsi

Si tu allais regoioer lo 
Vo voir s II y O ces 

stupides dessins 
// animes ou 
\ n importe quoi'

C est bien 
■ mieux ici

HOROSCOPE

Éducation anglaise

D
es proft'sseurs réunis en eoiiffrés syndieal à 
Fastbourne. dans le sud de r.-Vn^lfterre. ont racon­
té eoniment des psyeholopies settlaires avaient 
voulu autoriser un iH-olier à frapper ses camarades, a 

condition de ne le faire « que » sept fois par semaine.
Dès la révélatUm de cette histoire, de nombreux profes­

seurs et des députés de tous ies partis ont exprimé leur in­
dignation, l ui! d'eux allant jusqu'à réclamer le rétablisse­
ment des coups de canne et autres châtiments eorpt.rels 
dans les éeoies.

L'écolier, âgé de dix ans. prénommé « John ». avait etc 
expulsé de son ivole dans le Northumberland, après y avoir 
fait régner la terreur pendant une semaine. Durant ce laps 
de temps, il avait attaqué 14 fois ses camarades, les avait 
insultés 12 fois. 11 avait désobéi IH fois à ses professeurs et
les avait insultés sept fois. ,

Des psvchologiies avaient suggt'ré de le réintégrer s il ac­
ceptait de limiter ses attaques à sept par semaine, ses dés­
obéissances à sept et ses insultes à neuf (trois envers les 
professeurs, six envers les autres enfants.) Mais cette pro­
position s'était heurtée à l'opposition des enseignants qui 
l'assimilaient à une autorisation à se mal conduire. Le gar­
nement est revenu à l'école, dûment averti que son compor­
tement serait contrôlé.

-------------------«t:
Nous voulons boire et 

lui veut manger!

LESJUNGLERIES
«J / Quelle impasse!

L- - - -

Ciel, la police !

Ma philosophie est: 
“Vis chaque jaur comme 

si c'était le dernier"
■------ LC

LES GRIZZLIS
Vououul Mil ;- 1 ■ B “

Qu'est-ce qu'on /j ^_________ 1

U
n Écossais se souviendra longtemps de l'escapade 
qu'il s'est offert, avec sa maîtresse, dans un 
luxueux hôtel d'Edimbourg. Etant marié, il avait, 
par souci de discrétion, donné en arrivant une identité 

factice à lu réception. Manque de chance — ^ imapna-
tion — il a in.scrit sur le registre le nom de « Scott 
Anderson ». soit les nom et prénom d'un dangereux meur­
trier recherché dans tout le Royaume l'ni. N'écoutant que 
son devoir, le réceptionniste a prévenu la police qui a aus-- 
sitôt bouclé les issues de l'hôtel. Le personnel ayant, qui 
plus est cru déceler une ressemblance physique entre 
Anderson et leur client, les policiers ont fait le siege de la 
chambre au troisième étage, avant d'entrer en force, 
l'arme au poing. Sans doute confus, l'homme « n a pas 
décliné son identité assez vite lorsque nous lui avons 
ordonné d'ouvrir la porte de la chambre », a explique la 
police. Le mari infidèle a donc été arrêté, interro^ puis 
relâché avec les excuses de la police lorsque sa veritable 
identité et son histoire ont été confirmées. 11 n a cepen­
dant pas tout perdu dans cette affaire, puisque, selon 1 ho­
tel. il a ainsi pu partir sans régler la note qui s elevait a 
100 livres, soit près de HOO francs...

PHILOMENE

1 nommez trois
GRANDES VILLES 
D'ALLEMAGNE.

CEST LESQUELLES 
TROIS GRANDES VILLES 

D'ALLEMAGNE?

STUTTGART

CEST LESQUELLES 
TROIS GRANDES 

VILLES D'ALLEMAGNE 
.QUE JE PEUX ÉCRIRE’

BLONDINETTE

NO 1989

ablette
ablier
arête

brème

carpe
chabot
chalut
clarias
colin

(jorade
dreige

MYSIÈRE e Edimédia Inc

Je l'ai patronl 
Démets a signé—=? \ Demets a sigi

I le contrar

1
Lucleni Je suis très fier de 

toi, comment te le 
prouver?

Je le pense vraiment^ Je ne sais 
pas quoi taire pour le remercier

/ Finalement )e ne 
V ferai rien

/

, X

7 LETTRES

églefin
elbot
esche

féra
filet
flet
folle
fretin

gabarre
gade
germon
gobie

LE MOT CLÉ; POISSONNERIE

griset mérou saurin

guppy môle sprat
muge

hareng tacon
hotu ombre tanche

opercule tarpon
lamie thon
ioche pagel torpille
iotte pêche touille
ioup picarel truite
iump plie

vive
mante rascasse
meriu rogue

FRANCINE

Je ne laisserai 
jamais les en­

fants s’immiscer 
entre nous, 

Robert.

Sur nous, mais 
pas entre 

nous. ,
VOS (///?/frf

Solution du problème précédent: meringue 1

H O T U L R E M E E U G O R N
1-----
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1—
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l----
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1
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LE VENDREDI 23 JUIN
Lune en mi-Tauteau Les entants qui naissent en 
ce jour tout en étant attaches à la famille setont 
parfois révoltés et voudront s en éloigner pour 
mieux y revenu Besoin de rêver, de vagabonder 
de voyager de vouloir aller voir ailleurs Habiles 

de leurs mains

bEuer
du 21 mar* au 20 avril

Vous avez la tète dans les nuages Concentrez- 
vous sur une méthode organisée de travail, car 
toute forme nouvelle de méthode sera 
récompensée tant sur le plan sentimental que 
financier La concentration est le grand theme qui 
entoure vos préoccupations des prochains jours 
Sur le plan sentimental, vous aurez à subir certains 
reproches de l'être aime en raison d'un ouWi

TAUREAU
du 21 avril au 20 mai

Une grande penode de transition s'amorce Soyez 
aller,Ut a votre environnement, car certaines de vos 
convictions vont s'etfnler Ne faites pas de ctxxx 
impulsif SI vous n'avez pas pns la peine de 
réfléctiir Votre tact habituel risque d'étre terni par 
un pieu de bavardage Soyez sur vos gardes 

GEMEAUX
du 21 mai au 21 juin

Ce n'est pas parce que vous êtes très terre à terre 
qu'il taut vous laisser dominer par les tracas de la 
vie quotidienne, surtout s'ils prennent trop de place 
l.aissez-vous aller et profitez des knsirs avec des 
groupies d'amis La detente vous sera favorable 
Un problème avec un membre de la famille sera 
vite résolu si vous vous en mêlez 

CANCER
du 22 juin au 22 juillet 

Le chagnn ne piorte pias truit Personne ne sera 
dupie de vos larmes de crocodile. Vous êtes bien 
entouré et vous devriez en être davantage 
conscient Faites de cette joumee, le moment par 
excellence pour renouer de vieilles amities par 
correspondance Sur le plan attectif. vous 
éprouvez le besoin de faire des conquêtes, mais 
vous ne cherchez pas vraiment à exploiter la 

situation.
LiON

du 23 juillet au 23 août 
Votre vie professionnelle peut être tiouleversee par 
des nouvelles venant de l'etranger Ne faites nen 
à la hâte, patience est le mol d'ordre de cette 
journée Ne laissez pas les envieux interférer dans 
votre quotidien Beaucoup d'émotions et de 
tendresse avec la piersonne aimée, mais quelques 
petits sursauts de révolte sont à prévoir de la part 
de certains membres de la famille 

VIERGE
du 24 août au 22 septembre

Tout n'est question que d'attitude. Alors, sachez 
adopter la bonne Si on vous provoque ne 
réagissez pas Votre faculté d'adaptation peut vous 
aider à entreprendre d'autres projets. Les astres 
laissent entrevoir des possibilités d'améliorations 
financières, parheulièrement dans I immobilier Un 

peu de nen/osilé vous enlève I appétit.

BALANCE
du 23 septembre au 23 octobre

En raison d'une dissonance planétaire, vous serez 
facile.neni pessimiste et vous vous croirez mal 
aime Vous vous montrerez secret et on prendra 
pour de la froideur une certaine réserve qui cache 
la générosité de votre amour Réagissez, soyez 
plus sûr de vous Au travail, vous atteindrez vos 
ambitions par vos qualités Le chemin de I amitié 

vous fera trouver celui de la chance 

SCORPION
du 24 octobre au 22 novembre

Vous aurez tendance à grossir vos petits bobos, 
soyez plus énergique et sounez à la vie. Sur le plan 
du travail, d'excellentes influences planétaires vont 
vous stimuler vous permettant d'être plus actif, plus 
entreprenant, plus débrouillard En amour, vous 
serez porté à fuir le réel et il semble que votre 
atrxîur ne tardera pas à se muer en une amitié 

amoureuse.
SAGITTAIRE

du 23 novembre au 21 décembre
Aujourd'hui les portes s'ouvnronl sur l'inconnu. 
Votre grande phobie lente d'empiéter sur votre 
intériorité, sachez transcender Si vous voulez 
éviter des perturbations amoureuses, soyez 
vigilant, mais n'accordez pas une importance 
excessive à des déconvenues Soyez à l'écoute 
de votre corps, cela améliorera votre disponibilité 

affectueuse
CAPRICORNE

du 22 décembre au 20 janvier 
Vous vous contranez facilement Votre 
susceptibilité est à fleur de peau Pourtant, votre 
désir lucide devrait vous aider à retrouver 
l'équilibre Vos perspectives de voyage se 
réaliseront. Profilez du plein air Au travail, vous 
ferez preuve d'une énergie nouvelle mais ne prêtez 
pas foi aux rumeurs qui vous entourent

VERSEAU
du 21 janvier au 19 février

Votre hypersensibilité nsque de vous )Ouor de 
vilains tours dans vos relations sentimentales. 
Soyez vigilant si vous devez rencontrer des amis 
Vos amours sont stables, alors ne compliquez rien 
par des mots qui n'auraient pa» de sens La 
gourmandise tourne à l'obsession II est temps de 

prendre de bonnes résoiutions 

POISSONS
du 20 février au 20 mars

Une rencontre avec des amis pourrait tourner au 
vinaigre Vous voudrez aider quelqu'un à modérer 
son agressivité et à prendre la vie du bon côté II 
vous le reprochera sur le coup, mais il vous en sera
gré plus tard Des aspects un peu négatifs planent
sut votre vie sentimentale, ce qui pounait retarder 
des pians à court terme avec une personne que 

vous aimez beaucoup

LES CHOIX DE JACQUES DRAPEAU

19h-RC-AiTii à vie reçoit Fanny Lauzier et 
son chien ainsi que Jean-Pierre Ferland 

et ses chevaux.
• • •

19h30-RQ-Gisèle Galichan parle de la 
période pré-référendaire avec son invité, 

le premier ministre Jacques Parizeau.
• • •

21h-TVA-Avant de partir en vacances, 
Patricia Paquin est allée rencontrer 

Charles Aznavour à New York.
• • •

22h-TQS-C’«$t chaud célèbre la St-Jean 
Baptiste en direct du marché 

Maisonneuve.
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Régies du jeu é tous les dimanches. 
Solutions dans les Annonces Classées.

Abonnez-vous au Soleil et♦ ♦♦

tz\z
Quarante (40) personnes feront 
une CROISIÈRE D'UN JOUR
entre Québec et Montréal

OoIslèreB'^^'wiejt

Félicitations !
Mme Georgette Giguère de Québec
..  rUArlAeKiMsraM Gaston Bélsnoer de Charlesbourg 

■ ■ uerrer d’Eart BroughtonM. fernand Bouc---------
M. Marc Labarre de Beauport 
M Jean-Pierre Gauvreau de Québec

Tttt- O 'rar

ont gsgné une croisière sur le St*Laurent 
le 26 août...

LES ANNONCES CLASSEES
, Croisières 
Navimex m

ABONNEZ-VOUS: 686-3344 
ou 1-800-463-2362
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Heureuse Saint-Jean !

L
e temps est maintenant 
aux fêtes à l'extérieur 
pour savourer pleine­
ment des belles heures 
d'été. Je vous souhaite 
une heun'use Saint-Jean 
et beaucoup de bons moments cet été.

C'est le temps de parcourir nos bel­
les répons de production, dont nos 
vipiobles. À ce propos, procurez- 
vous Z,« route des eignobles du Qué­
bec, éd. T. Debeur (9,95S). On y trou­
ve des détails sur chaque propriété, 
sur tous les vins dégustés à l'aveupe 
et commentés, de même que des sug­
gestions de restaurants et d'hôtels, 
etc. Les vins québécois, je vous le dis, 
méritent qu'on les découvre ou qu'on 
les regoûte.

I)e même, il faut visiter les cidreries. 
Là encore, on peut faire d’agréables d^ 
couvertes. Adressez-vous aux «cidri- 
culteurs artisans», (514) 247-3111 ou 
(514) 44B-2552. Dans la répon immé­
diate de Québec, proc-urez-vous le dé­
pliant Le Circuit des Producteurs ar­
tisans, dans les bureaux de tourisme.

PROPOS D’ÉTÉ
J'avais l’intention d’écrire sur le IM- 

neau-des-Charentes, produit mal 
connu, même si nous sommes parmi 
les plus importants consommateurs 
de ce vin de liqueur charentais. Or, 
mon collègue et ami, Martin tîosselin, 
est présentement en Charentes et 
dans le Bordelais. Je ne lui gâterai pas

Jean-Gilles
Jutras
LE VIN

le plaisir de vous raconter ses décou­
vertes, car il voudra certainement 
vous dévoiler tous les secrets du Pi- 
neau-des-Charentes.

Je ne peux m’empêcher cependant 
de vous recommander le IMneau-dcs- 
Charentes Château de Beaulon, à 
17,84 S. M. et Mme Thomas élaborent 
aussi une vieille réserve de 10 ans 
d’âge à 28,11 $ en spéc., de même que 
le Ruby, au même prix, sous l’étiquet­
te Château-de-Beaulon.

Ce domaine est l'un des derniers à 
appartenir à une même famille, les 
Thomas, qui élaborent aussi de 
splendides cognacs. Tous ces pro­
duits sont issus des raisins récoltés 
exclusivement sur la seule propriété 
du Château de Beaulon de la famille 
Thomas, qui a le souci évident de 
n’élaborer que des liqueurs et des

eaux-de-vie de haute qualité.

LE MILLÉSIME 1994
On sait que quatre facteurs sv»nt né­

cessaires pour réaliser un vin de qua­
lité. D’abord, le cépage, ou variété de 
raisin. (Certains vins sont faits d’un 
seul cépage, ct)mme en Bourgogne, 
d’autres nécessitent l'assemblagi' de 
plusieurs variétés, comme en Borde­
lais.) l.e deuxième facteur, c’est le ter­
roir. c’est-à-dire le sol où pousse la vi­
gne. l’environnement, la conformation 
du terrain, etc. En troisième lieu, les 
conditions climatiques, ou encore, le 
temps qu’il fait durant le cycle végéta­
tif ; trop ou pas assez de pluie ou de so­
leil fait toute la différence entre une 
bonne année et une autre mediocre. 
Enfin, il y a le travail humain, à la vi­
gne et en cave.

1994 aura été moyenne. Selon la Re­
vue du Vin de France et d’autres pu­
blications, les conditions du temps au­
raient pu être meilleures, notamment 
au moment des vendanges. Ce qui fait 
que la qualité se classe de moyenne à 
bonne, et les quantités sont réduites, 
en général.

Je n’ai pas l’espace pour vous racon­
ter la situation dans chaque vignoble. 
Comme ces vins de 1994 ne nous par­
viendront que dans un an environ, on 
aura bien l’iKvasion d’y ri'venir d ici là.

En attendant, voici quelques suggi's- 
tions de vins que, tout comme moi. vous 
apprécierez sûrement puisqu ils ca-

drtMit bien aviv 
l’éte. .\insi. la Cu- 
vee PriviH' du Cel­
lier des Dauphins. 
.\C Côtes-du-Rhô- 
ne. est une inté- 
rt'ssante nouveau­
té à prix aborda­
ble: 12.75S. un 
Imn tHunpagnon 
pour les grillades 
et les buffets 
chain pi'tres.

Rencontre à la 
C.S. de Charles- 
Ixmrg. M. Brunier, 
propriétaire du 
célèbre Château- 
neuf-du-l’ape 
Dt>m. Le \’ieux 
Télégraphe. Que 
de choses à dire 
sur ce vin illustris­
sime et exception­
nel. Mais il s’agit

BLANCS
RIESLING Hugel AC Alsace. 1992 
COBVO. Vino de tavela di Sicilta 1993 
Salaparuta (Italie)
Ch Roquetaillade La Granoe AC Graves. 1992 
Mâcon-Viré. AC 1993 Louis Roche 
Fumé Blanc. Mondavi. 1992 (Calitomie)

roses „
Relates de Rose AC Côtes-de-Provence. 1994 
(on sp^c )Reser^ St-Martin AC Cortières. gns de gris 1993 

ROUGES
- Beaujolais Villages. AC 1993. Louis Jadot
- Zonnebloem Pinotage. 1990 (Afrique du Sud)
- Cosme Palacio y Hermanos. Rioja 1991 (Espagne) 

Cuvée Privée. Celliers des Dauphin,
AC Côtes-du-Rhône. 1990

-Chianti Classico. DOCG. Villa Antinori, 1990 (Italie)

15.98 $

11.22$ 

15.50$ 
14.64 $ 
16 34 $

14.90 $ 
8.70 $

14,29 $ 
10,95 $ 
13.69$

12,75$
15,45$

•Les trois vins qui ont particulièrement retenu l'attention sont i 
le Mâcon Viré (bl.) Louis Roche - Petale de Rose - et Chianti clas-1 

sico (r.) ___________ ;

de le goûter pour découvrir ses nom­
breuses qualités ; le blanc 11)93 coûte 
33,888 et le rouge 1992 se détaille 
27,538. en spéc. (Distribution Laro- 
chelle).

Autres produits de haute qualité. 
Ch. La Croix-du Casse. AC Pomerol. 
1992,33,31 8 (sp ). De passage au res­
taurant Le (iraffiti. le propriétaire. M. 
Jean-Michel Arcaute, a longuement 
commenté et décrit certains de ses au­
tres vins, non disponibles pour 1 heu-

Sous republions ici le tableau des rins qui accompagnait le 
texte sur le B.B.Q., publie le 10Juin. Des erreurs s'étalent glis­
sées lors de sa précédente parution.

re. Dès qu’ils seront inscrits, on y re­
viendra. c’est promis. C est D. IVllicel- 
li. de Réserve et Sélection, qui repré­
sente M. .\rcaute.

Au (îraffiti. encore, le même jour, j’ai 
eu plaisir à retrouver M. Pierre Gui­
gnard, qui produit deux vins de Gra­
ves. offerts dans toutes les succursa­
les de la S.AQ. Ch. Roquetaillade La 
Grange, blanc et rouge à 15..5()8 et 
16.ÎH)8. À ce prix, on ne peut rater... 

Salut !

Les Marie-Antoinette 
fêteront leurs 40 ans

Des menus en japonais à Québec

QL'ÉBEC— Les restaurants Marie-An­
toinette célébreiimt leur JO*' anniversai­
re l’été pr(K*hain. Fondé par Jean Letel- 
lier père, sur le boulevard Laurier, à 
Saint-Foy, cette chaîne qui compte mmn-- 
tenant 13 restaurants est aujourd’hui 
administrée par le fils, Jean lÆtellier, 
qui a succédé au paternel l’an dernier.

Iæs restaurants Marie-Antoinette, du 
moins tous c*eux de la région de Québet*. 
sont ouverts 24 heures par jour et. fid^ 
les à leur réputation, ils offrent le petit 
déjeuner 24 heures par jour.

Des promotions sont disponibles à 
toute heure du jour ou de la nuit, chez 
Marie-Antoinette. Si vous n’avez pas pu 
profiter des spéciaux du midi vous 
pourrez, de 14 h à 21h porter votre 
choix sur les soupers tout compris à 
8,45$. Tout compris ça veut dire le plat 
principal, la salade, la soupe, le breuva­
ge et le dessert. De 21 h à 6h du matin, 
un autre spécial est prévu à la carte 
pour les oiseaux de nuit. Un combo à 
6.95$, boisson non alciHilisée comprise. 
Vous créez votre propre combo en ma­
riant, par exemple, poutine et sandwich 
BLT. Quatre choix sont disponibles.

Depuis la prise en main des Marie-An­
toinette par la nouvelle génération de

Letellier. plusieurs nouveautés ont été 
apportées au menu. Pour en nommer 
quelques -unes, mentionnons la salade 
.Antoine (laitue et légumes frais, c-oeurs 
d’artichaut, luzerne, mozzarella, grai­
nes de tournesol et croûtons, vinaigret­
te aux fines herbes) ; le club italien (poi­
trine de poulet, bacon, tomate, mozza­
rella dans un pain de ménage grillé et 
légèrement épicé à l’italienne) ; la bro­
chette de porc, le poulet Alfredo, l’as­
siette du capitaine et la poitrine de pou­
let grillé.

Pour les jeunes et les aînés, des as­
siettes plus petites et moins onéreuses 
sont disponibles, l'ar exemple, la poitri­
ne de poulet grillé, qui se détaille 
10,95$ au menu régulier, est offerte 
aux enfants pour 3,25$ et aux aînés 
pour 8,15$. Les portions sont décou­
pées en conséquence.

Enfin, une bonne et une mauvaise 
nouvelles: les restaurants Marie-Antoi­
nette ont recommencé à préparer leurs 
nindelles d’oignons français manuelle­
ment. dans leur cuisine, c-omme dans le 
bon vieux temps. Ils sont délectables. 
Malheureusement, la mauvaise nouvel­
le, c’est qu’ils continuent à offrir des fri­
tes surgelées.

QUÉBEl.’—Avec le nombre de japonais 
que l’on croise maintenant dans les rues 
de Québec il fallait bien s’attendre à ce 
qu’un jour, quelqu’un se spécialise dans 
la traduction de menus en japonais. C est 
fait. Dans un dépliant qui a pour nom Bon­
jour Québec. M. Fumio Nishizako de 1 a- 
gence Takenoko Tour, de Québec, présen­
te les menus d’une douzaine de restau­

rants de Québec traduits en japonais.
Sont regroupés dans ce dépliant les 011“- 

nus ou les réciaines des restaurants Lt' 
Vendôme, le lAiris-Brest, le Café de la 
Paix, le Café Suisse, le Marie-Clarisse. \v 
Gambrinus. le Rivoli. I41 Crémaillèri“ 
IlAuberge Baker et l4i ( Kaiiche. D’autres 
commercants qui oeuvrent avec le touris­
me annoncent également, en japonais.

dans ce dépliant c-omme la Sucrerie Ver- 
ret sur l’ile d’( )iiéans. U Corriveau et ses 
boutiques. Chez Marie de Château-Ri- 
cher et une cabane à sucre quia feu et lieu 
au 20 rue Sous-k‘-H)rt.

Si d’autres commerces sont intéressés 
à faire connaître leurs spécialités aux 
touristc's japonais, ils n’ont qu à commu­
niquer av(v M. Nishizako au 692-5,561
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NOS ANNONCEVRS... 
VOS RES1AVRANTS

Voici ia iiste des annonceurs de ce cahier:
•BEAUGARTE 

659-2442

• HÔTEL CLARENDON 
692-2480

. JARDIN DE CHINE 
666-2828. poste 12

• LE MOMENTO
Cartier: 647-1313
Ch. Ste-Foy: 652-2480

. LE RAMEAU D'OLIVIER 
527-2114

• LE VENDÔME 
692-0557

• MANOIR 
MONTMORENCY 
663-3330

PIZZÉDÉLIC
525-5981

LE BALADI 
527-4202

L’OLYMPIQUE
658-6373

BO^ APPETIT!
k>ç'Hluurdnl

Pour
VENDRE

ta
MAISON

rm\Ci'lJD

Festival du Couscous
Toutes la semaine 

10 choix entre 5,95$ et 9,95$
i 274, Chanoine-Morel, SILLERY S

* Ne peut être jumelé avec d autres promotions ^

fiaillauEC ■“JARDINS DE CHINECJtano, Udiiidug:; ■ szechouannais et cantonna
Nous vous proposons, 7 jours 
sur 7, deux menus spéciaux;

SPÉCIAL CREVETTES
Déiounoi

LES ANNONCES CLASSEES

Vendôme
SPÉCIAL D*iTÉ

Salade prlntaniéie 
ou

Oeuf 6 la russe
Potage parisieh 

ou
Consommé célesWn

Tournedos de poulet, sauce ou poivre 
Fllel de sole hollandaise 

Steak bordelaise
Dessert ■ Café

f pour 
2 pen

amc 1/2 boufeffie de vin Wane ou rouge

Cvatef d* rtattonnfWhQ
36 côte de la Montogne. Québec î

P*. : 692-0SS7

i^ympiQUEI

► SPECIAL
SAMEDI SOIR

Ouvert le 24 juin dès 17 hre«
Rondelles d’oignons 

pjtnndes
---------♦--------- .Fondue chinoise

pour 2 fMirsonnus
OU

Brochettes de filet 
mignon

pour 1 poreonnos
---------«---------

Incluant 2 verres de 
bl^re en fût

e4
lia X PUIS

Musique tous les semedfs 
Saks dès I8h30

PLACl lAUmm. intrTi SIA»S no
^_______ 658-6373_________

SAMEDI'DIMANCHE

De 17hà23h30
Potage minestrone 

Solode César

Pizza à la saucisse Italienne

12’®
Pizza quatre tromoges

13’®
Lingulne ol Génoise

14’®
Ravioli au prosciutto 

et champignons 
sauce el DIoblo

16’®
L'escalope de saumon 

alla Toscane

17’®

Thé, coté 
Dessart nralton

Le dimanche 
1er service: lOhSO 
2e service: 12h30

Déjeuner savoureux dans un 
décor classique

995$ C95$
adulte wadulte ^ enfant 5-12 ans

■k-k-k-k-kifk-kifkiiii****
Table d’hôte pour 
2 personnes avec 

T bouteille de vin 
Sélection Dufour 

49»5$ cjy dimonche 
ou jeudi soir

CHÔTtt
VRENPQN

87, ru* Sokite-Anno 
Vteux-Québoc
6W^480

SPÉCIAL HOMARD
Soupe aigre 
et piquante 

ou
Soupe crabe 
et osperges
Rouleau de 
printemps

Horrord 6ais* 
à ka vapeur 
d la cantonnabe 
à la széchouonnotse

Riz tnt maison 
1195$

Deuxième homard 
pour la même 
personne

y95$

Soupe aigre 
el piquante 

ou
Soupe crabe 
et asperges

Rouleau de 
printemps

Crevettes à la 
széchouonnoise

Légumes chinois 
variés

Rtttrit maison

11 95$

BRUNCH
ESTIVAL DU DIMANCHE

6.95' par personne

321, boul. St©-Anne, Beauport
à l'inférieur de l’hôtel Ambassadeur

666-2828, poste 12 .

SAINTK KUY 
Ti'irnssc \iu' piiiioniniiiliH’ 

SalartcH r«livalo«t
• Boulot aux agnimoR
• Saumon ftimr
• <'n'%cttra

cartikr
• IVfif ilojt'unor 

(hiiiaiH Im BHi à 1 Ht

MOMENTO
BISTRO A L’ITALIENNE

(JUÉBEC SAINTE FOY 
1144, 2480. 

avenue Chemin 
Cartier Ste-Foy 

Réservations: Réservations: 
647-1313 652-2480 ^

BRUNCH & 
PROMRNADC

16*”,

8~ mrimet sAttâm
ADutrw

Manoir.-,-.''
Montmorency

^otbe tdU b 'kôte utte temAme
Tartar* de pétorKta» et eaumon fumé à riMille parfumé*

*t cltixm confit
Feulllaté d* ri* d* v**u *t pomma IniH 

i la tondue d# St-Andr*

Potage du moment

PoMe de conchlglKml eu crouitlllant d'eecergoti , 
Suprême d# votaHIe à le euée d andiv** *t mlal d* trêtl# 
PrlvollM da* **u« au cuioumin et vinalgf* d* trambol** 

Mignon d* boeul ai *a crémauae d* loi* gra*
*1 oignon* caraméllaét

Accord d* nota d* daim *t écrevi**** flambé#*
au bourbon

E«ceplK)nnellement ce wndredi
SOUPER-SPECTACLE 

avec Chartae BIddta Jr.

DéHca du pêtisaler

Tbê. ceM ou Intuaton

Tou* le* aarrtadlaatdlmanct»* aok .j g 95j g 26,95$
Christian* Côté au piano „

INSTAURANT. RÈCePTlONS ■ RÉUNIONS - BRUNCHS 
200. AVENUE ROYAU. BEAUPORT 
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TABLE
Les rosés del ’été
Il faut les boire jeunes et frais Le vin rouge avec la viande rouge et le vin 

blanc avec la viande blanche.
Mais le rosé, qu’en fait-on ?
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I
l faut d'abord savoir que c-o 
ii'i'st pas si vrai que eeia le 
true du rouii'e avec le roufje et 
du blaiu' avee le blane. Lue rè- 
f>le gastronomique qui, pour 
plusieurs, est eomplèlemeiit 
dépassée. Mais que fait-on avi'C levin 
rosé'.’ On le depuste, pardi! 11 faut le 

boire jeune. Il faut It' boire frais. Les 
roses sont surtout des vins d'eté. I»('s 
vins de terrasses. Des vins de vi'ran- 
da. Des vins de patio autour d'une pis- 
eine.

LL SOLLIL avait invite, reeemnient. 
quatre professionnels à dépuster une 
douzaine de vins roses. Des vins dont 
la ventilation des prix s'étendait de 
S.7!l$, pour le ('hât('au La Cranpe a 
dit. lôS pour le Chainpapiie Lanson ro­
sé. ( )nt participe à ecUte dt'pnistation le 
dire<'teur des relations publiques de la 
Société des .Meools du Québec, à Qué“- 
hee. M. .lean t 'bouzenoux, et les trois 
chroniqueurs oenolopitpies tlu Soleil.
M .Mine.Miehaud. M. Martin Oosselin 
et M. .lean-tiilles .Ultras.

l’ersonnelleinent. e est avee un bon 
repas chinois, qiu' la cuisine soit st*- 
ehouanaise ou eanfonaist' ou lors 
d'apapes plus indoehinoises mettant 
en vedette la gastronomie that, kmer 
ou viet. par exemitle. que j'aime bien 
deprister un vin rose. .le ne suis pas le 

v seul a le faire, mais aucun des depnis- 
tateurs emerites invite-' par LL SO­
LLIL n'a ose s'aventurer sur ce sen­
tier céleste.

Lt quoi de meilleur qu'un bon rose 
lorsque, bien assis au milieu d'un pay- 
'upe bucolique, avee la [tersonne de 
votre choix et vue sur ie Saint-Lau­
rent, %’ous cassez la croûte et tranchez 
le saucisson ? .Mais la encore les hon<)- 
rables disciples de Bacchus n opi- 

- naicnt pas a la su^estion. Mais ils en 
» avaient bien d’autres.

Avec le Royal de Neuville (l(l.2.ô8). 
un vin pétillant qui sent le \1eux jus de 
pommes, mieux vaut s'en tenir aux 
desserts. Un pâtean ou une tarte aux 
fruits. Il peut aussi sen ir d’apéritif.

Le Champagne Lanson rose 
acre en bou< he. fruité, léper. 

est idéal comme apéritif. H se pri'sen- 
t(‘ tn's bien avec des canapes 

Le Listel (iris. ( irain de ( iris. (X.iOS), 
un vin du pays des sables du t lolfe du 
lion, dépape un pont de fraise. I ri's 
doux et très léper. c’est le complement 
idéal, selon nos experts, pour le jam­
bon fume froid, les charcuteries et des 
poissons prilles comme le doré et le 
flétan.

r» lt. aw--
Le Tavel 1994 devait ravir 

tous les fins palais de 
nos honorables invités
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blanches rôties, un pipot d'apiieau, un 
couscous et du fromape de chèvre. In- 
terropé pour savoir si celui-ci pouvait 
aussi accompapner une pizza, l'un des 
membres du proupe, en 1 occuprence 
M Michaud, suppéra plutôt une... pis- 
saladièro.f ?). C'est une tarte niçoise 
en pâte à pain, parnie d’oipnons. de fi­
lets d'anchois et d’olives noires. La 
cousiiK' permaine de la bonne vieille 
pizza meditera- 
néenne.

Le Dona l’aula de 
Santa Kita 
(!t.2()S)depape énor­
mément. On lui a 
trouvé des odeurs de fruits de la pas­
sion,,. avec une finale de poivre blanc. 
Imapinez. Des fruits de la passion 
avec une finale de poivre blanc, l’as 
noir le poivre. Blanc, l n vin qui a été 
qualifié de «trop bonbon». -X senir 
avi'C un cocktail de fruits ou des frai­
ses au poivre...blanc.

Le Château LaCranpe, l!l!>4 (S,7!»S) 
est un vin leper. conseiller avec la 
salade ni(,'oise, le souffle au fromape, 
le jambon de Bayonne ou de San Da­
nièle. Bout- tout avouer, c'est sans dou­
te celui qui conviendrait le mieux poui 
le picpie-nique bucoliciue dont il était 
question au début de ce texte.

Le Château de C.ourpazoud, un Mi- 
nervois l'.lH l ( r_’,71Sl, fit un meilleur 
effet sur nos o(-nophiles. l'n vin pU'in 
de tanins. Parfait pour les hamhur- 
pers. les côtelettes d'apw'au et même 
la bouillabaisse. A conseiller aussi 
avec les fromapes releves, les abats... 
et une salade de crevettes. N’importe 
(pioi ou presque'.

Le Belleruche l!tH4 ( 1 l.tWS) fut quali­
fié d’austère. Ce vin élalwire dans les ceV 
tes du Rhône est très sec. 11 n’a pas d(' 
finesse et manque de structures tani- 
ques. Ce qui ne l’empiVhe pas d’iU'com- 
papner des côtelettes de pore, de 1 épau­
le prillé des ropnons et du boudin.

Le Tavel 1994 (22,f)3 S) qui venait clô­
turer cette dépustation devait ravir 
tous les fins palais de nos honorables 

invités. Un nez fu­
mé. l'n vin équili­
bré. Un prand nez 
pour un rosé. L’n vin 
qui a du corpse! du 
caractère. Une bou­

teille qui vaut son prix. Bref, le para­
dis, dépuster avec un pipot 
d apnt'au, des côtelettes de veau, du 
foie de veau, une ionpe de veau.

Pour remplacer le Château Ste-Rose- 
line qui avait été mis de côté, l'amphi­
tryon proposa, en f^ise de complé­
ment, une dépustation du Rosée de 
Clarke 1994. (14.ti3S). Ce bordeau ro­
se d'appellation contrôlée devait 
s'avérer le meilleur rosé qualité prix 
( )n ne tarissait pas d’élope sur son raf­
finement. Moins élépant que le lavel 
qui demeure le nee plus ultra de cette 
dépustation.

Conclusion; le meilleur rosé c'est le 
Tavel, si on ne reparde pas le prix. Le 
Château de (iourpazaud, ce Minervois 
â 12,74 S. est â conseiller dans une bro­
chette de prix qui va de 12S à lôS et, 
dans le bas de pamme, c’est à dire en­
tre 9 S et 11 S, le meilleur choix serait 
le Château La (iranpe. un Côjeaux du 
Lanpuedoc qui se détaille b,/9S dans 
les mapasins de la S.A.Q..

l,e Bouquet de Provence (9.428) ori- 
pinain' des cotes d(' Provence, t'st un 
produit simple, pras <'n bouche et qui 
n'a pas de nez. Autrement dit. il ne de- 
pape aucune odeur intéressante. Sup- 
pi'stion de nos t'chaiisons: eperlans, 
sardities, charcuterie, petitt's friturt's.

Le Châtt'au Ste-Roseline 1993 
( t.'’),728) qui avait été choisi était oxy­
dé. .lupement d'un des (U'iiophiles: les 
rosés doivent se boire jeune, l n 94 au­
rait été mieux.

Le < astel ( irifone 91 Lunparotti 1991 
( l(».ii28) devait pas ailleurs charmer

nos nobles cavistt's. Cette réalisation 
d(' la maison Rosata di lorpiano pn'ii- 
dra ('('ftainement le plancher poureiti- 
ployer les tt-rmes mêmes d'un d('s mai- 
tres-chai. Beau nez fruité avec une 
pointe d'acidité. A c<mseiller avec des 
terrines de veau, de lapin ou de ca­
nard. Un confit d'oi«'. Un filet de porc 
Peut-êlrt' mèm(' avec une pizza, lan<,'a 
l'un deux, presque in pelto.

Le Châtc'au Bellevue La foret 
(12,108) est vanillé en bouclu'. Un vin 
tri's é(|ui!ibré (|ui depape beaucoup de 
saveurs. A conseiller avec des viandes
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nez profiter du bon temps et vous ensoleiller chez nous, on va vous la couler douce!
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"{varher 
est-ce 
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francais’"
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On/ oarticipe a cette dégustation les trous chroniqueurs oenologiques du 
U JeTSs Jutras. M Martin (iosseUn, Xf .Mine Michaud elle directe^ des rela- 
U,^i!:Z!lsde ta Société des alcools du Quebec, a Quebec, M Jean ( houzenoar.
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